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LAC EDOUARD — RAPIDE BLANC - LA CROCHE — LA BOSTONNAIS — CARIGNAN

L'AVENIR DES JEUNES DE LA TUQUE
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(Voir page 3)
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(Voir pages 24-25)

©
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(Voir page 15) LE PERE NOEL ARRIVE DIMANCHE

DANS LA LIGUE SENIOR DE HOCKEY

ALMA EX AEQUO
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(Voir page 26)
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La ville de La Tuque a atteint la mesure
de sa taille économique

De plus en plus on se pen-
che sur le sort des jeunes et des
débouchés qui leur sont offerts.
Ainsi, le comité-régional de l’o-
pération-départ a préparé un ex-
posé fort intéressant sur le su-
jet, dont nous vous livrons quel-
ques passages. Les conclusions
qui s’y dégagent méritent toute
notre attention et surtout notre
esprit réaliste.

Pour peu qu’on s’intéresse
à la vie économique de la Ré-
gion de La Tuque et au bien-être
de sa population, on est frappé
par l’avenir plutôt incertain qui

s’offre aux jeunes de chez-nous

au moment de quitter l’école,
ainsi qu’à ceux qui sont déjà sur
le marché du travail.

En effet, il semble que La
Tuque a atteint la mesure de sa

taille économique et, faute d’ou-
verture, les jeunes devront quit-

ter leur famille et aller ailleurs
gagner leur vie, néanmoins,
nous devons admettre que la ré-
gion reçoit encore de la main-
d’oeuvre spécialisée d’ailleurs.

Toute l’économie du sec-
teur nord de la régionale (La
Tuque et Haute Mauricie) est
axée sur la forêt et la papeterie
de La Tuque. L'exploitation de
la foret y est pratiquée d’une fa-
çon intensive et rationnelle par
des concessionnaires, afin d’a-
limenter les papeteries situées
le long de la rivière St-Maurice.

Cette même rivière consti-
tue l’épine dorsale du territoire

du secteur nord et lui fournit sa

deuxième industrie importante:
la production de l'électricité.

L'exploitation de la forêt a
permis au public en général d’y
avoir accès ce qui a donné nais-

sance à des exploitations se-
condaires comme les services
de protection, les scieries, la
pêche commerciale, les pour-

voyeurs en chasse et pêche
(putfitters) et le tourisme en gé-
néral.

Les communications ferro-
viaires, routières et aériennes
de la région créent des emplois
dans l’industrie du transport.

L'agriculture y est d’un ap-

port très limité dans les vallées
adjacentes à La Tuque.

Le seul centre industriel et
urbain du secteur nord est La

Tuque, dont toute l'économie
gravit autour d’une importante u-
sine de pâte et papier et son
statut de chef-lieu est valable
pour tout le territoire de la Hau-
te-Mauricie.

STABILITE ECONOMIQUE

L'économie de base du sec-
teur nord est reliée de très près
à la ville de La Tuque dont l’é-
conomie a prospéré parallèle-
ment à l’expansion de son usine
principale. Aucun développement
industriel n’est prévu présente-
ment. Le handicap d’un éloigne-
ment des marchés ne pourra être
compensé que par l’offre éven-
tuelle d’une main-d’oeuvre hau-
tement spécialisée et qualifiée.

Depuis quelques années,
les ‘exploitants forestiers ont
tendance a centraliser leur pied-
à-terre à La Tuque et les diri-
geants ont tendance à s’y fixer.
L'exploitation forestière de la
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Haute-Mauricie apparait comme
inépuisable puisqu’on procède
d'une façon méthodique. Son dé-
veloppement se traduit par une
plus grande stabilité dans la du-
rée annuelle, accélérée par une
mécanisation s’accentuant à vi-
ve allure, d’ici les prochaines
années.

Les opérations, faites sur
une base annuelle plutôt que
saisonnière, inciteront le tra-
vailleur en forêt à s’établir près
des lieux de son travail. La ré-
gion ne pourra que profiter de
cet état de chose donnant une
population plus stable et un ap-

port économique à la région.

Les industries connexes aux
opérations forestières (flottage,
protection) emploieront de moins
en moins de main-d’oeuvre, mais
de plus en plus de main-d’oeuvre
spécialisée.

L'exploitation forestière ac-
célère la mécanisation de ses
opérations avec comme consé-
quence que cette exploitation
exige de plus en plus de main-
d’oeuvre spécialisée.

L'Ecole des Métiers de La
Tuque a établi en septembreune
section ‘‘Foresterie’’ el y dis-
pensera différents cours fores-
tiers. Des démarches sont en
cours pour l'obtention d’une E-
cole Forestière.

La situation géographique
de La Tuque favorise cet endroit
en fonction de la partie pratique
de ces cours qui doit se donner
en forêt. Les métiers qui se pra-
tiquent en foret sont nombreux
et variés pour l’immédiat, les
besoins sont réels. Toutefois,
il ne faut pas perdre de vue les
exigences, de haute spécialisa-
tion pour faire face aux modifi-
cations majeures et très prochai-
nes des opérations forestières.

La connaissance de la forêt
et de son exploitation est une
exigence de survie pour cette
main-d'oeuvre du secteur qui est
menacée par le manque de spé-
cialisation appropriée.

On réalise donc, qu’un en-
seignement est requis pour for-

mer des travailleurs forestiers
spécialisés et semi-spécialisés.
La région procure du travail à
environ 4,000 travailleurs fores-
tiers. Il est nécessaire qu’il
existe des facilités de forma-
tion pour les postes créés par
le développement technologique
en cours. Il est nécessaire de
rehausser le niveau de ces tra-
vailleurs afin de leur permettre
d’accéder à de la formation plus
poussée ou à des promotions
dans ce secteur de l’industrie.

Ces cours de métiers de la
forêt trouvent encore une plus

grande justification, lorsqu’on
 

Noëldes pauvres

De plus en plus,
Noel devient la fête des

fortunés, et ce n’est pas
peu dire. De petit Jésus
en plâtre dans la crèche
avec le gros boeuf et
l’âne, des dizaines d’an-

nées se sont écoulées.
De la messe de minuit

au caractère sacré et

aux chants solennels
jusqu’à nos jours, où el-
le n’est souvent qu’un
préambule simplement
avant la nuit, il y a bien

une décennie. Mais Noël

devient de plus en plus
une fête commerciale où
la devanture des vitri-
nes scintille plus fort
que l’étoile qui a guidé
les rois mages. A Noël,
la majorité chante, dan-

se et boit. Personne ne

peut les blâmer ainsi va
la vie dans notre société

moderne et civilisée.

Pour bien des gens,
la Noël est une autre
journée de misère, ajou-
tée au long calvaire des
souffrances d’hier et de
demain. Cette année en-
core, le Poste CFLM or-

ganise une autre édition
du gâteau du pauvre.
Bien sûr qu’on ne soula-
gera pas toute la misère
du monde avec un sim- 

Soyons de bons riches
ple gateau, mais il ne
faut pas oublier que les
enfants ne sont pas tou-
jours pleinement cons-
cients de cette misère
et un gâteau, une sucre-
rie leur fait voir la Noël
d’un oeil nouveau. Cette
fête représente à la fois
la richesse et la pauvre-
té. Elle prépare le plus
beau contraste de l’uni-
vers où des êtres hu-
mains ne sont pas sur
le même pied.

Actuellement le gà-
teau du pauvre se rap-
proche de son objectif
qui est de 500, et il fau-
drait fournir un effort
dans ‘“le dernier mille”.
Pourquoi ne pas aider
les pauvres... à être
moins pauvres et plus
heureux. Sans être plus
catholique que le pape,
on peut répondre à ceux
qui disent que certains
pauvres ne sont que des
négligents... ‘“Que ce-
lui qui n’a pas de péché
lance la première pier-
re’, Probablement que
peu de cailloux seraient
lancés!

Et puis, pourquoi ne
pas être de bons riches?   

comprend qu’ils sont accessi-

bles, non seulement aux candi-
dats de la région, mais à tous
ceux de la province, et qu’on
admette qu’ils doivent se don-
ner dans un milieu forestier a-
vec l’équipement habituellement
employé pour ainsi être dans
l’ambiance du travail.

En dehors de l’industrie
forestière, les occupations de

services (cuisiniers, guides,
maitres d’hôtel, buandiers, gar-

çons et filles de tables, etc.)
seront fort en demande avec
l’expansion inévitable que va
prendre l’industrie touristique
avec des communications amé-
liorées.

C’est donc dans l’industrie
touristique et dans l’industrie

forestière qu’on peut être assuré

de développements majeurs dans
le territoire de la Haute-Mauri-

cie.

La main-d'oeuvre dite in-
dustrielle du secteur nord n’est
pas plus que la main-d'oeuvre
forestière à l’abri des change-
ments technologiques, prévisi-
bles dans leur venue mais pas
toujours dans leurs exigences.

En se référant aux tableaux
de la scolarité, l’on suppose fa-
cilement qu’une inquiétude doit
exister chez la population en-
vers ce que demain nous réser-

ve. Le besoin de recyclage et

scolarité accrue est urgent et
général.

Les disponibilités de per-
sonnel pédagogique, de locaux
et d’équipement scolaire peuvent
servir intensément a toute la
population avec avantage et
profit pour l'immédiat et le fu-
tur.
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Le souper des anciens organisateurs du
   

a remporté tout un succes. Des plaques souvenirs ont été remises
aux membres démissionnaires. On reconnait dans l'ordre, MM. Trem-
blay, Bélanger, Fortin, Duchesneau et Guérin.

(Photo Gilles Berthiaume)
 

INFORMATIONS MUNICIPALES
Ce projetde $45,000.00 de

la construction d’un centre ad-
ministratif pour les loisirs et
récréation fera couler beaucoup
d'encre. C'est du moins l’im-
pression que nous avons eue
en côtoyant quelques citoyens.
De toute façon, nous en sau-
rons plus long lors de la pro-

chaine assemblée.

xxx

M. Malcom Bissonnette est
devenu le propriétaire de Park
Taxi, mais il devra conserver
le même nombre de voitures,
soit quatre. C’est inscrit dans
la résolution.

xxx

La Régie des eaux informe
le Conseil qu’elle autorise l’exé-
cution des travaux concernant
l'extension du réseau des é-
goûts pluviaux, le tout en rap-
port avec le règlement 538.

XXX

Le directeur-général du
Conseil Economique Régional
de la Mauricie informe que le
délégué de la ville de La Tu-
que sera bien regu. Il ne reste
plus qu’à le nommer. On tente
de convaincre M. Audy prési-
dent du Comité Industriel.

(Suite à la page 8)

z

‘24 Heures de La Tuque"”
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DE

CULTURE

par Raynald BRIERE

On dit que la culture est l'action de se deve-
lopper grâce à l'éducation, la discipline et la for-
mation. On peut ajouter que dans cet esprit, le sport
est une forme de culture. Dernièrement, le Ministre
de la Santé Nationale et du Bien-Etre Social du Ca-
nada, M. John Munro annonçait qu’un groupe d’étu-
des composé de personnes compétentes avait été
chargé de faire enquête sur le domaine du sport a-
mateur.

L'Honorable Munro a spécifié de façon claire
et précisé que cette commission d’études remettrait
son rapport en janvier, et qu'elle ne jouera pas le
rôle que les sempiternelles commissions gouverne-
mentales qui n'aboutissent à rien. Voila des propos
qu'il fait bon entendre.

Il reste bien sûr que les gouvernements, peu
importe l'autorité, consacrent des sommes d'argent
énormes pour l'avancement de la culture. Plus est,
on construit des maisons du Québec un peu partout
afin de faire rayonner notre culture canadienne-fran-
çaise. En soi, l’idée est bonne, voire même excel-
lente. Si la culture est une de nos fiertés nationa-
les, il doit en être de même du sport.

Depuis le désastre de Rome en 1960, où le Ca-
nada n’avait pas remporté une seule médaille d'or,
la situation s'est considérablement détériorée. Il
est bouleversant de voir des pays comme l’Austra-
lie, la Norvège, la Suède et jusqu'aux Bermudes et
Trinidad, devancer le Conada dans ce domaine.
Quelles solutions envisager. Le problème est de
taille. Il reste comme le mentionnait l'Honorable
Munro lors d’un exposé, que les régions qui ne pos-
sèdent pas d'énormes ressources financières ont le
plus à retirer d'un effort qui doit s'effectuer sur le
plan national.

Ce qu'il faut bien comprendre et ce que plu-
sieurs villes ne veulent pas saisir, c’est qu'on ne

Pensée-Edito:

Ce que l'esprit de l'homme peut créer, la
volonté de l’homme peut en rester maitre.

Thomas Edison.

forme pas un athlète en lui présentant un bâton de
baseball, une piscine, un ballon de football ou une
piste et pelouse, même si toutes ces facilités ma-
térielles étaient les mieux organisées du monde.

Il est impérieux que tous les canadiens aient
comme objectif national d'exceller dans le domaine
sportif, comme dans celui de l'éducation, des arts
et tous les autres départements.

Il ne fout pos s'opposer pour autant aux dépen-
ses encourues sur le plan culturel, mais il serait
préférable que ces montants d'argent soient divisés
plus équitablement. Il ne faut pas oublier non plus
que le sport, contrairement à la culture, du moins

tel que pratiqué aujourd'hui, n'est pas l'apanage de
quelques intellectuels. La discipline sportive s'a-
dresse à la masse populaire, et demeure à la portée
de toutes les bourses.

Evidemment, une action sur le plan national
s'impose, mais on devra commencer par une meilleu-
re planification, en préparant des projets à long ter-
me. Pour ce faire, il faut trouver l'argent nécessai-
re pour financer les organismes, chargés de diffuser
ces programmes. || faudra également faire compren-
dre l'importance d'enseigner les différentes disci-
plines sportives par des spécialistes. L'époque de
s'amuser dans la rue avec un bâton de hockey est
révolue. On construit des arénas, mais on se con-
tente de laisser les jeunes entre les mains de bon-
nes volontés. Non pas que leur travail n'est louable
au contraire, car il fout une certaine dose de coura-
ge pour s'occuper des jeunes.

Aujourd’hui, il faut plus que cela. Le sport est
un élément de formation et il faut nécessairement
trouver les compétences nécessaires, tout au moins
pour orienter le bénévolat qui trouve encore sa pla-
ce.
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CONSTRUCTION EN NOVEM-
BRE

Pendant le mois de novem-
bre, le nombre de PERMIS DE
CONSTRUCTION émis s’est é-
levé à 16, représentant un mon-
tant déclaré de l’ordre de $112,
312.50. Sept permis ont été ac-
cordés pour de nouvelles cons-
tructions. On dénombre égale-
ment neuf nouveaux logements.
Il s’agit d’une augnentation glo-
bale de dix, sur le mois d’octo-
bre.

++#%

UN ACCIDENT BIZARRE

Le technicien du Poste
CFLM, GILLES LEVEILLE a
vécu loute une expérience lors-

‘une automobile a écrasé son
dentier. Gilles était au volant
de son véhicule lorsque voulant
tousser, il a perdu son dentier.
Comme une voiture venait en
sens inverse et que le dentier
avail pris cette direction, le
choc fut unévitable. Demandez-

lui de vous raconter l’histoire
dans ses menus détails.

   
—— ECHOS DU MERCREDI |

Par: RAYNALD BRIERE

* kk

DES $$$$ AUX ENFANTS!

Le ministre de la Famille et
du Bien-Etre Social, M. JEAN-
PAUL CLOUTIER annonce que
des chèques d'allocations fami-
liales ont étémis à la poste des-
tinés à 804,557 familles grou-
pant un total de 1,974,389 en-
fants. En tout cela représente
une somme globale de $39,526,
946.98. Un simple calcul permet
de faire la moyenne. On note é-
galement qu’il s’agit du quatriè-
me versement du genre depuis
le ler avril 1967. Le gouverne-
ment a déboursé la somme astro-
nomique de $133 millions.

xxx

VEHICULES DANG EREUX

Belle initiative que celle
du gouvernement qui vient de re-
tirer du chemin 686 des voitures
jugées hors d’usage. En tout,
plus de 50,000 voitures ont été
vérifiées et 62% ont été jugées
défectueuses. Il était temps que
des mesures soient prises.

*kk

 
LE PROGRES. ..

Saviez-vous qu’en 1964, il
fallait une moyenne de 17 heures
d’efforts pour abattre un orignal?
En 1968, il n'a fallu que 14 HEU-
RES PAR CHASSEUR. Mais les
nemrods utilisent plus de balles,
soit 5.6 contre seulement 4 en
1966. C’est en bordure des lacs
que les orignaux terminent leurs
jours et ceci dans une propor-
tion de 71%. Avis à ces dames
qui désirent un manteau, mais
qu’on refuse... chaque chasseur
a dépensé la somme de 8135.00
cette année.

* kx

M. LEDUC ET LE HOCKEY

Le député de Laviolette,
M. ANDRE LEDUC sera vrai-

semblablement de passage au
toumoi pee-wee de La Tuque.
Dans une lettre adressée à M.
Vie Désormeaux, administrateur-
délégué, M. Leduc signale qu’il
sera présent, à moins d’un em-
pêchement de dernière heure.

* kk

AUTOS-NEIGE ATTENTION!

La Sûreté municipale sera
très sévère envers les CONDUC-
TEURS D'AUTOS-NEIGE. D’ail-
leurs, cette pratique est géné-
rale à la grandeurde laprovin-
ce. II semble que les ventes
d’autos-neige aient monté en
flèche. Deux concessionnaires
auraient vendu une cinquantaine
de traineaux motorisés chacun…
On sait que les autos-neige doi-
vent tenir compte des lois de
la circulation... du moins leur
conducteur.

* kk

LA VOIX DE LA RAISON

Une dame a téléphoné pour
dire que l’on devrait davantage
songer. à consacrer de l’argent
à l’avancement de la SCIENCE
MEDICALE, qu’à la COURSE
A LA LUNE. Une autre façon
de dire que tant de choses at-
tendent d’être découvertes sur
la terre et pendant ce temps,
on explore l’espace. Une façon

 

de fuir la réalité...

##*

UN BEAU $1,000.00

Deux citoyens se sont mé-
rités la somme de mille dollars
en participant
centre de Réhabilitation de
Montréal. MME COLETTE GA-
GNE de la rue St-Antoine rece-
vra mille dollars parce qu’elle
a vendu le billet gagnant à M.
Todd de la Bostonnais. Bravo!

*kk

LA VILLE APPUIE

La ville de La Tuque a don-
né son appui à la CHAMBRE DE
COMMERCE du Comté de Drum-
mond concemant la possibilité
de relocaliser les facilités de
l’aéroport de Montréal. Une co-
pie de cette résolution sera
transmise à l’Honorable PAUL
HELLYER, Ministre des Trans-
ports et Communications, de
même qu’au cabinet des Minis-
tres de la province de Québec.  

L'ouverture officielle de la saison des autos-neige s’est déroulée
en fin de semaine dernière. Surtout que la neige recouvrait le sol
avec la dernière tempête, du milieu de la semaine. On sait que le
Club Autos-Neige Enrg tiendra plusieurs activités au cours de la
prochaine saison. (Photo Gilles Berthiaume)
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Le 15 décembre
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Jacques Mongrain fera ses
adieux au public Latuquois

Jacques Mongrain, premier prix
d’orgue au conservatoire de musi-
que de Québec fera ses adieux à la
population latuquoise.

En effet, le fils de M. Aubert
Mongrain, dont la renommée n’est
plus À faire dans le domaine de la
musique, donnera un récital d’a-
dieu, dimanche le 15 décembre pro-
chain, à l’Eglise St-Zéphirin.

Actuellement organiste à Beau-

res notes en compagnie de son père
à l’école de musique maintenant sous
la juridiction de la Commission
Scolaire. I compte parmi les dix-
huit (18) talents locaux qui semblent
voués à une brillante carrière dans
ce domaine.

C’est done le 15 décembre pro-
chain, qu’il présentera son concert
d’adieu. Pour la circonstance, il a

 

Jacques Mongrain donnera un concert d'adieu le 15 décembre prochain à

l'Eglise St-Zéphirin. On sait qu'il est le fils de M. Aubert Mongrain.

port, et professeur de clarinette et
de saxophone à la Commission des
Ecoles Catholiques de Québec,il doit
se rendre en Furope pour effectuer
un stage d’étude de 3 ans. C’est à
l’école des ‘‘grands maîtres”” qu’il
tentera de perfectionner sib art et
peut-être envisager une carrière
internationale,

A sa couronne, il compte déjà
quelques fleurons dont plusieurs
émissions pour le compte de la so-

. ciété Radio-Canada, des opéras
où il a figuré comme instrumentis-
te et sur le plan populaire, accep-
te des contrats.

Jacques Mongrain est issu d’une
famille de musiciens bien connue à
La Tuqueet a travaillé ses premiè-

choisi des oeuvres appropriées à
la période des Fêtes. Signalons que
c’est la première fois que la ville
de La Tuque accueillera un gagnant
de premier prix au Conservatoire.

M. Aubert Mongrain a signalé qu’il
est important de faire la distinc-
tion entre un prix de conservatoire
et celui d’Europe. Pour celui d’Eu-
rope, il s’agit de l’interprétation de
deux (2) oeuvres et l’interprète jugé
le plus apte, se mérite cet honneur.

En ce qui concerne le prix de Con-
servatoire, il comporte un examen
complet du sujet en cause et l’as-
pirant doit s’exécuter pendant plus
d’une heure devant des compéten-
ces de réputation internationale,

On se souviendra qu’il y a quel-
ques années, Mile Rachelle Mar-
tel avait reçu une ovation de la po-
pulation de La Tuque lors de son
départ pour l’Europeoù elle devait
remporter le grand prix, À son re-
tour, l’harmonie municipale lui a-
vait réservé un accueil chaleureux.

M, Aubert Mongrain, a déclaré
qu’à Québec ou dans les grands
centres de la province, le public
est sensibilisé au succès de leurs
fils. C’est pour cette raison que le
public latuquois doit assister aux
adieux de Jacques Mongrain qui re-
présentera la ville de La Tuque en
Europe. Le concert débutera à
compter de 8.30 h.

 

Informations . . .

(Suite de 1a page 3)

La ville de La Tuque a regu un
octroi de $6,500.00 pour l’organi-
sation des loisirs. Cet octroi fait
suite à une demande du 13 novem-
bre dernier. Le haut-commissariat
a louangé les structures de l’orga-
nisation des loisirs de La Tuque.
L’an dernier, la subvention avait é-
té de l’ordre de $1,700.00

% À +

Rang 1: Canton Maihot, sstué au
Quartier Bel-Air portera désor-
mais le nom de Rue Radisson.

* **

La construction d’un mur de
soutènement le long du St-Mauri-
ce date de 1962. On sait qu’une ré-
solution a été adoptée afin de pro-
longer ce mur sur une distance de
900 pieds.

+ #

L’asphaltage de la rue Roberval
a coûté la somme de $6,000,00 tan-
dis qu’un montant de $9,000,00 a été
dépensé pour divers travaux d’as-
phaltage dans d’autres rues de la
ville, La ville entend récupérer
$15,000.00 du Ministère.

(Suite à la page 20)
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La Quincailleric-Ferronerie
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PALETOTS
PLEINE LONGUEUR

EN VÉRITABLE CUIR
Avec doublure en peluche montée sur glissière
Souple et élégant. Confection prévue pour les
sorties d'automne et d'hiverE gos

H.-R. HILLIER & FILS
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533 Commerciale Tel. 3-331
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4 lasse do farine toul usage

tamisée
|, lasse de Cacao
3% ce. à thé de poudre à pâte
Quelques grains de sel
3 c. à table de graisse végé-
tale amollie
!, tasse de sucre
1 oeuf

!, c. à thé de vanille
!, tasse de lait

Tamiser ensemble dans
un bol. les 4 premiers ingré- 

dients secs. Mans un bol à
mélanger mettre la graisse
végétale et le sucre; bien mé-
langer. Ajouter l’oeuf et la
vanille: battre en crème lisse
et légère. Ajouter les ingré-
dients secs et le lait; battre
jusqu’à ce que le mélange
soit lisse et sans grumeaux,
environ 2 à 3 minutes. Verser
la pâte dans un moule ou un
bol à pouding de 6 ou 7 pou-

ces, pouvant aller au four.
Cuire au four a 375F., 45 à
50 minutes ou jusqu’à ce que
le gâteau soit cuit. Laisser
refroidir 10 minutes dans le
moule, démouler sur un treil-
lis et laisser refroidir com-
plètement. Déposer sur l’as-
siette de service, avec soin
faire un creux dans le gâteau
pour former l’entrée de la
grotte. Ftendre le glaçage
neige sur le gâteau et sur le
bord de l’assiette. Faire des
pointes dans le glaçage pour
imiter la neige. Couper en
deux des biscuits au choco-
lat en forme de doigts et les

DENISE

GATEAU GROTTE DE NOEL

LECLERC

 

  
disposertout autour du gâteau.
Couper en deux, 2 autres bis-
cuits en forme de doigts et
les placer sur le dessus du
galeau pour simuler une che-
minée. Ajouter un petit mor-
ceau de coton ouaté dans la
cheminée pour imiter de la
fumée. A l’aide de décora-
tions de Noël disponibles,
Compléter la scène.

GLACAGE NEIGE: Mettre
un blanc d’oeuf dans un bol,
ajouter quelques grains de
sel et fouetter avec un ma-
laxeur ou un batteur jusqu’à
ce que le mélange soit mous-
seux. Incorporer graduelle-
ment en battant 2 cuillèrées
à table de sucre blanc gra-
nulé très fin, continuer à Bat.
tre jusqu’a ce que le mélange
soit lisse et luisant. Ajouter
graduellement en battant, Y%
cuillerée à thé de vanille et
% tasse de sirop de mais pâle;
continuer à battre jusqu’à ce
que le glaçage soit monté
en neige très ferme.

  

 
 

 

GRANDES RECETTES DE GRANDS RESTAURANTS

La maison Robin Hood
Flour Mills Ltd, a réussi un
exploit peu ordinaire: celui
de vaincre la répugnance
bien connue des grands chefs
à livrer Jeurs secrets culi-
naires. Ou sait en effet que
ce n’est pas du tout facile
de connaitre le détail des
plats que l’on aime savou-
rer dans les grands restau-
rants. Eh bien. toutes les
maitresses de maison pour-
ront maintenant expérimen-
ter et offrir à leurs invités
quelques-uns de ces plats
savoureux.

Cette maison vient de
publier un petit livret bilin-

gue de “Grandes recettes de
Grands restaurants’, illus-
tré en couleur, et offert a
toutes celles qui utilisent
la farine Robin Hood.

Les chefs de cinq res-
taurants de la région de
Montréal et de trois restau-
rants de Toronto, tous re-
nommés pour leur excellente
table, y présentent leur plat
le plus populaire.

On y trouvera, notam-
ment, la recette d’une succu-
lente iche lorraine, spé-
cialité Tien goûtée des habi-
tués de la Crêpe Bretonne;

celle d’un délicieux saumon
en sauce béchamel, du Res-
taurant Desjardins; celle d’u-
ne tarte au sucre bien de
chez nous, de l’Auberge Le
Vieux Saint-Gabriel; celle
d’un sauté de veau de l’hô-
tel l’Estérel; et enfin, celle
d’un pâté de bifteck et de
rognons, du restaurant Char-
lie Brown’s.

Dès maintenant, toutes
les maitresses de maison du
Québec qui achèteront un
sac de farine Robin Hood y
trouveront ce livret des ‘“Gran-
des recettes des Grands res-
taurants’’

lilNa le   A
/avez-vous pensé ?

HE ! QUI ! VOICI LE CADEAU
REVE A OFFRIR A VOTRE
FEMME OU VOTRE PETITE
AMIE POUR LES FETES.

NOUS AVONS PLUSIEURS
SUGGESTIONS A VOUS COM.
MUNIQUER.

VENFZ NOUS RENCONTRER

A LA

BIJOUTERIE
POIRIER

HORLOGER BLIOUTIER
309 ST-JOSEPH 523-2211   
 

 

DE
“CFLM™

ASSUREZ-VOUS LE PLEIN SUCCES
DE VOTRE
GATEAU

DU PAUVRE

 

EMPLOYEZ LA FARINE TOUT USAGE ROBIN HOOD
 

 
$100.00

EN ARGENT SERONT

OFFERTS, PAR LES

MEUNIERS DE LA FARINE

Robin Hood
LORS DU GATEAU DU PAUVRE   

ETUDIANTS - ETUDIANTES
CONNAISSEZ-VOUS

LA FAMEUSE MACHINE A ECRIRE  

AVEC TOUS LES AVANTAGES D'UNE

MACHINE DE BUREAU
GARANTIE PAR:

GASTON BEDARD INC.
1621 - Rue Royale - Trois-Rivières

au debut de chaque mois, M. Bédard est à La Tuque.

Voyez-la zn montre a:

L'IMPRIMERIE COMMERCIALE
568 COMMERCIALE TEL: 523-2325.
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Ce bel écran de plastique acrylique ‘‘Perspex’’ est l'oeuvre de
Madeleine Dussault, de Montréal. Au moyen d’une technique de
peinture spéciale, l'artiste obtient un effet luminescent d'une
grande beauté. La matière plastique légère et incassable de-
vient alors un matériau de choix pour la fabrication de cloisons
et fenêtres décoratives, panneoux muraux, étalages commer-
ciaux.

DESSERT A
Un dessert au chocolat,

riche et facile à préparer, qui
plaira aux gourmands et aux
gourmets. Un plat élégant qui
décorera joliment la table de
buffet et qui fera l’admiration
de vos invités.

Dessert givre à la guimauve

2'à c. à table de cacav
!l ce. à thé de café instantané
| tasse d’eau bouillante
| gros paquet (11. onces) de
guimauve
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LA GUIMAUVE

i de chopine Ca tasse plus
2c.à chopine{vrème à fouet-
ter

Doigts de dame ou biscuits
graheam (facultatif)

1 tasse de noix de Grenoble
ou de noix de pacanes

Mesurer le cacao et le ca-
fe instantané dans lu partie
supérieure d’un bain-marie.
Ajouter l’eau bouillante et mé-
ler pour bien dissoudre. Pla-
cerau-dessus de l’eau chaude
ctajouter les guimauves; bras-

ser jusqu’à ce que les gui-
mauves soient dissoutes. Re-
tirer de la chaleur et laisser
refroidir. Fouetter la crème
froide en neige ferme puis
l'incorporer dans le mélunge
refroidi de guimauves. T'upis-
ser de doigts de dame ou de
biscuits graham, un plat de
service de l'a ou 2 pintes.
Y verser le mélange de cucau-
guimauves. Décorer avec les
noix de Grenoble puis cou-
vrir. Placer dans le réfrigéra-
teur et refroidir jusqu’à ce que
le mélange soit pris. 6 à 8
heures ou toute la nuit.
Rendement: 6 portions.

 

 

BIBLIOTHEQUEA

MUNICIPALE

 

   

   

MILLE ET UN CONSEILS PRATIQUES

FOOD — A LA CANADIENNE,
L’ART DE LA TABLE, Pierre Andrieu
MA CUISINE CHINOISE, Nancy Chih Ma
MATERNITE, Dr. S. Bazelaire
POUR VOUS FUTURE MAMAN, Trude Sekely
LE GUIDE MARABOUT DE LA CORRESPONDANCE, Gisèle d’As-
saill

LE DOSSIER DE LA FEMME, Geneviève (ennari
LE CHARME À VOTRE PORTEE, Mary Young
100] SECRETS D’ATELIERS, Marcel Bourdais
MILLE ET UN CONSEILS PRATIQUES — Tome 1! & 2.

LA PHARMACIE MARCHAND

 

   
  

 

 

BAYER BOUTEILLE DE 200 COMPRIMES

REG. $1.73 SPECIAL
ASPIRIN 1.14

TABLETTE % GR. BOUTEILLE DE 500 89

REG. $1.15 SPECIAL

REG. $2.99 SPECIAL 2.31

POUR BEBE 8 ONCES

REG. $1.19 SPECIAL

SACCHARIN

CONTACT C 2 carsuces

SHAMPOO

NOXEMA

 

COLD CREAM

REG. $0.89 SPECIAL

DE CARTES DE NOEL
REG. $1.25 SPECIALBOITES

HUILE MINERALE 16 07- REG. 50.89 SPECIAL

POLYMULSION (VITAMINE POUR ENFANTI 16 ONCES 2.19
REG. $3.19 SPECIAL

 

FAITES RESERVER VOTRE CHOCOLAT LAURA

SECORD POUR NOEL DES MAINTENANT

AUARMACIE MARCHAND
TEL: 523-450 

   

LE PERE NOEL VOUS APPORTE

DES SPECIAUX EXTRAORDINAIRES

 

   
  

  

 

 

     

       

 

DOWNY

J” DETERGENT
EAU DE VICHY Celestin 320

ORY "ves 1.19

340z   

3AAAGSManGAMRFCS
N'OUBLIEZ PAS LE PERE NOEL A TOUS

LES SAMEDI À 6.30 HEURES.
APPORTEZ VOS COUPONS POUR LES

PETITS CADEAUX DU PERE NOEL
SfrGEVASFCSOLSAY

91c

43¢

 

  SAVON barres CASHMERE BOUQUET

JUS DE tomate HEINZ 190z   
 

SAVON
  

JUS  
  

      
     

HEINZ

JUS

en poudre FORMAT GEAN

PRUNE WELCH 240z

‘BOLD’

LIQUEURS ORANGE Crush 100z

MARINADES Bred'nbuter PQKOSHER DILL 33,
01

V8 4802 2/19 2002 4//15 1002 6/13¢

TEPARG  52¢
     

  

 

  MOUSSE BARBE GILLETTE EPARG 30¢ 39¢
   

 

SOUPE pouter 1 Noumes cate4nv 396
 

 

DENTIFRICE pEPSODENT GEANT ARG 24 49€

 

   
100z 1.41
    
 

NII

NETTOYEUR COMET gros forma

RSNA
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LES ECONOMIES QUE L'ON VOUS OFFRE,
VOUS AIDERONT A PASSER UN PLUS BEAU NOEL

EEE ÀIEK ESC OK TUNE OK MEET KURAKO
MARINADES sucrees RAYMOND 4e rabais 24oz 39 4

BETTERAVES Raymond marinades sucrees 240z 29

ARACHIDES blanchès "YORK" 13 oz 2/.19
,  ARACHIDES brunes YORK  130z 2/.19

oo=a CAFE en sacs Chase rabais 10c 1 LB 15

i

o

ELE RS TWIN pack Copan 1ROT Divesamines 99
>< REMPLISSAGE À TARTE STAFFORD CERISES 90x 59
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1% REMPLISSAGE TARTE fraises Siatiord 19 oz 2/99 CHIPS
5 REMPLISSAGE À TARTE bleuets Stafford 190: 59 BAKERSGRAVEL ;

RABAIS 10¢

   

 mo A}1 389 St-Joseph # ,
No Tel 3-08
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; pivot i INSTANT

à I MAXWELL

Fai 60 Real 2c de rabais
BY 100
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i 524 TT 80
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M PIE

i MARCHE PORT de choix 280z 2/.69

NS 44 St-Joseph bol II agNS 3 POUDRE CREME fouettee

i Te 3768 Gh VSÀ Dream-Whip  20z 31
Tk od A> S ae = AEN ¥

ANGELO py VEi ALAR | =
poe 0= [; €
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74 4% 5 i BS

pp 15% BLE D'INDE en creme / 5 | > FEVES JAUNES coupees Carriere 190: 3/55

Te 330 Saree @ MAGASINS
-if choix 190z 3/55 wg Lr

P&A RAISINS Jaa 2 hbs 69

ALLARD fl PECHES demies Libby's 282  2/.89 B=tl

wim ÿ JUS ORANGE sucrees Libby's 4 or 57 oll o
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Selon un étudiant
 

‘La récente crise des
CEGEP o levé le voile sur les
intentions des étudiants’. Fort
de cette affirmation, Jean-Guy
Baril, un étudiant de La Tuque,
actuellement a Trois-Rivières a
préparé l'exposé dont nous pu-
blions la teneur en deux sec-
tions. La semaine prochaine, il
sera question du phénomène sé-
paratiste chez les jeunes.

‘“Unis, il n’y a rien pour
nous d'impossible”’. Ainsi s’ex-
primait le Président Kennedy
devant un groupe d'étudiants a-
méricains. Ce n’était pas là un
optimisme de circonstance mais
un fait indéniable: la soif des
jeunes de s'instruire, de se tail-
ler une place honorable dans la
société moderne et celle de bâ-
tir pour le bien de l'homme. Ces
trois buts ne sont en vérité que
les phases préparatoires au rôle
inmense qui leur incombe déja.

Contrairement aux années
antérieures, les Universités font
face à un grave problème d'es-
pace dù aux laux croissant des
jeunes désireux de poursuivre
leurs études supérieures. D'ici
quelques années, elles ne pour-
ront plus absorber adéquatement
le flot incessant d'étudiants qu
les CEGEP déverseront. :

Pourquoi les étudiants choi-
sissent-ils l’Université plutôt
que l’atelier?... Certes, celui-
ci exige de plus en plus de com-
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problèmes insoupconnés
pétence mais est-ce là la véri-
table raison qui motive leur
choix?... Ne serait-ce pas plu-
tôt le souci constant des jeunes
de tendre à la perfection, le dé-
sir bien légitime de se surpas-
ser afin de mériter à leurs pro-
pres yeux le rang qu’ils exigent
et qui leur revient de droit.

La récente ‘‘crise des
CEGEP”” a levé le voile sur les
intentions des étudiants. Vue
d'un oeil négatif, elle représen-
te l’anarchie complète, le désé-
quilibre total d’un système en
voie de formation. Cependant,
si nous savons y voir clair,
nous reconnaitrons le bien-fondé
de leurs aspirations: une plus
franche collaboration entre les
groupes concemés par l’ensei-
gnement dans les Collèges pré-
universitaires.

Croire que nous n’étudie-
rons que dans un but purement
égoiste serait bien au-dessous
de la vérité. Nous voulons bâtir
un monde meilleur avec des con-
ceptions améliorées, adaptées
au rythme excessivement rapide
de notre époque. Vous avez édi-
fié pour nous un Québec dont
nous sommes fiers et que nous
chérissons; laissez-nous le soin
de l‘’améliorer, de lui donner sa
place au sein des Nations afin
que les générations futures puis-
sent en profiter.

Ce brillant avenir que nous

entrevoyons pour le Québec,
nous avons déja commencé à le
créer. Il doit reposer sur des pi-
liers solides; c’est pourquoi
nous sommes a l'oeuvre depuis
longtemps. Nos yeux et nos es-

prits se tournent de plus en plus
vers les différents problèmes de
notre temps; et dans tous les
domaines sociaux, politiques,
économiques et culturels.

La société moderne a fait
surgir des problèmes jusqu’à ce
jour insoupçonnés. Pour y faire
face, les adultes ont formé des
associations de jeunes desti-
nées à travailler dans un but
humanitaire ou purement social.
De là, les groupements d’entrai-
de aux personnes de condition
moins avantageuse .

De même pour pallier à cer-
tains problèmes de régie interne
dans les institutions d’ensei-
gnement secondaire, les jeunes
se choisissent des représen-
tants au sein des conseils de
classes. Leur rôle primordial
est de rencontrer les autorités
le plus souvent possible afin de
discuter et d'élaborer des plans
pour une meilleure compréhen-
sion réciproque. Grace à ces
porte-paroles, les jeunes pren-
nent une part active aux déci-
sions concernant l’enseigne-
ment, les loisirs et la culture.
Malheureusement, dans une éco-

le en particulier, la direction
semble considérer ces mêmes

conseils comme des gouverne-
ments fantoches, incapables de
prendre une quelconque initiati-
ve.

Les adolescents s'imposent
‘aussi dans un autre secteur so-

icial très important: le service
‘de, la récréation. L'hiver, ils
‘prennent en charge des clubs
‘de hockey en tant qu’instruc-
‘teurs tandis que d’autres font
office d'arbitres. La belle sai-
son arrivée, ils se transforment
en moniteurs sur les terrains de
jeux municipaux. Ils acquièrent
ainsi le sens des responsabili-
tés tout en aidant a développer
une population saine de coms
et d'esprit. Ils demeurent les
grands inconnus du public, mais
leur rôle en est un de premier
ordre.

Affirmer que les jeunes sont
politisés en majeure partie, se- :
rait preuve d’un manque d’hon-
nèteté. S'émerveiller des pas de
géant accomplis par eux jusqu’à
ce jour serait beaucoup plus
près de la vérité.

D'après de récents sonda-

ges d'opinion, les jeunes sui-
vent la politique, mais ne la
comprennent pas toujours. Une
minorité seulement s’intéresse
de près aux courants politiques
de la nation, mais le nombre va
sans cesse croissant. Cette aug-

mentation est due à trois fac-
teurs principaux: le vote à 18
 

 

    
   
    

  

 

MODELE REGULIER

à parfir

1995

H.R. HILLIER LTEE
533-537 COMMERCIALE

%« POUR LES
FETES

HILLIER A CE

QU'’IL Y A

DE MEILLEUR

Kk MODELE ROMA
jeune homme

fa

TEL: 523-3377  

 

STYLE
COLONIAL

* LE LONSDALE

549, Commerciale 

UNE BEAUTE

UNE PERFECTION

PAR:

ZENITH
STEREO-RADIO

AM/FM

 

Superbe cabinet de style colonial en bois france de choix plaqué
érable original. Couvercle levant au centre et espace spécial
pour ranger les disques. Amplificateur transistorisé Zenith

d’une puissance musicale de 140 watts (crête). Radio AM/FM-
stéréo FM transistorisé. Changeurde disques “Stereo
Precision” avec bras Micro-Touch® 2G. Huit haut-parleurs

(deux de 12”, deux avec pavillons exponentiels et quatre

haut-parleurs de 3", type cône) avec réseaux de recouvre-
ment. Dimensions du cabinet: Hauteur 27% ”, Largeur 61%".

DEMONSTRATION

LEJEUNE u«
ferronnerie

STATIONNEMENT RUE TESSIER
hardware

Tél. 523-2728  

La sociéte moderne a fait surgir des
‘

ans, les mouvements séparalis-
tes et la prise de position des
jeunes face ala politique inter-
nationale du Canada.

Lorsque le Parlement du
Québec a approuvé le projet de
loi permettant le vote à 18 ans,
nous nous sommes retrouvés de-
vant une responsabilité d’adul-
te. Beaucoup de mes confrères
et moi-même auront aux prochai-
nes élections à choisir les re-
présentants qui nous gouverne-
ront. Et parce qu’à ce moment
les compilateurs verront défiler
sous leurs yeux des milliers et
des milliers de nouveaux vo-
tants el que ces mêmes jeunes
auront le pouvoir de faire la dif-
férence entre la victoire et la
défaite d’un parti, cela nous:
confère une autorité jamais éga-
lée en matière politique.
PPT 1 se me

 

  
courtier en immeubles

286 RUE ST-JOSEPH

- LA TUQUE

TH:3-4281- 3.3871
Propriétés, logements multi-
ples rue St-Antoine, (endroit
idéal pour commerce.

2% terrainsàvendre chez Fi-
lion au ‘‘4 Milles’. Prix:
$800.00.

Chalet Lac a Beouce 30 x
125, 5 appartements meublés,
terrain 400" face au loc, avec
embarcation et moteur 40 h.p.

;Deux propriétés voleur totale
‘de $12,000. dont l’une située
"à 457 rue St-Louis comprenant,
'5 chambres à coucher, salon,
cuisine, solle de boin, cave,
‘système air chaud, 2 garages,
l'autre située à 455 rue St-
Louis comprenant-3 chambres
à coucher, salon, cuisine et
salle de bain.

Terrain Boul. Ducharme, 65 x
‘95, $700.00 (chez Filion).

Terrain rue Tessier 50 x 100:
$2,000.00.

‘Terrain rue Gouin 50 x 100,
trottoir fini: $2,400.00.

.Terroin rus Roberval, Quar-
tier Lourentien 65 x 105. |

Bungalow rue Chomplain, 7
appartements avec terrain de
110 x 200. Prix: $18,400.00.

A qui serait intéressé de ven-,
dre une propriété; vous pour
vez vous adresser à M. e-
cel Roy. - ,

. -

Cottage à la Croche 25 x 28
avec terrain 125 x 300; 2 cha-
lets 12 x 16 et 18 x 12; fon-
dations de 30 x 80 déja en
‘place. Prix de vente: $7,000.

Bungalow situé rue Jacques-
Buteux, 5 pieces, 3 apparte-
ments au sous-sol, 30 x 36.
Prix: $17,800.00.

Deux chalets au Lac Panne-
ton, l'un de 12 x 20 et l’autre
de 12 x 16, accessible en
tout temps; aussi embarcation
avec ur le tout $2,500.00
à environ 2 milles de la ville
sur le chemin du Wyagomack.

Maison située à Carignan, ha-, F-
bitable à l’année longue o 6
milles de La Tuque.

Terrain à vendre à Carignan,
environ 500 de large, sur la
route.
——— . a4
À noter qu’il y a plusieurs
terrains 0 vendre.

MARCEL ROY
‘286 RUE ST-JOSEPH
TEL: 523-4281 - 4282 -—

ou 523-3877  
 

“midiDEMANDAVARUGODAET
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GARCONNIERE, endroit tranquille,
située ay 647 rue Elizabeth. Pour
informations tél: 3-2144.
 

GARCONNIERE à louer, fini ultra
moderne, endroit tranquille. Pour in-
formations tél: 3-2494.

 

CHAMBREgenre garçonnière, salon
avec TV, cuisine, poêle électrique
et réfrigérateur, chambre de bain a-
vec douche, entrée privée. Pour in-
formations tél: 3-5402

 

CHAMBRE à louer. S’adresser à
521 rue Commerciale tél: 3-4189.

 

CHAMBRE à louer pour une person-
ne seule avec ou sans pension. Pour
informations s’adresser : 597 rue
St-Antoine tél: 4106.

 

CHAMBREà louer avec 2 lits pour
jeunes filles. Pour informations
s'adresser à 709 rue Réal tél: 3-
3952.
 

CHAMBRE ET PENSION pour étu-
diant. S’adresser à 550 rue St-Eu-
gène tél: 3-3872.
 

APPARTEMENT genre garçonnière
avec T.V. meublé. Pour informa-
tions tél: 3-2364.

 

DEUX APPARTEMENTS à louer
chambre et cuisine meublées, chauf-
fées, écluirées, entrée privée. Pour
informations s’adresser à 712 rue
Joffre tél: 3-2401.
 

LOYER 3 pièces à louer libre im-
médiatement. Pour informations tél:
3-2944.
 

LOYER 3% appartements plua salle
de bain, eau chaude, chaulfé, éclai-
ré, meublé, fini bois naturel. Pour
informations tél: 3-4241.

 

GARAGE à louer centre de la ville,
536 rue Tessier. Pour informations
tél: 3-5153-

a vendre
MAISON NEUVE à vendre située
coin Kitchener et Paquin. Pour in-
formations s'adresser à 752 rue
Joffre tél: 3-3493.
 

REFRIGERATEUR ““Moffat?’’ 12
pieds cubes à dégivrage automati-
que en parfaite condition; laveuse
ordinaire Léonard, presque neuve
avec minuterie et pompe aussi en
parfaite condition. Pour informa-
tions tél: 3-3463.

  

BALAYEUSE ELECTRIQUE pres-
ue neuve, quatre mois d’usage.
our informations s’adresser à 474

rue Tessier.
 

MENAGE de seconde main compre-
nant poèle, réfrigérateur, laveuse
combinée, T.V., lit à tête biblio-
thèque, bureau. Pour informations
tél: 3-3183.

 

LIT SIMPLE avec sommier et mate-
las; bureau avec miroir et 3 tiroirs,
machine a coudre Singer avec meu-
ble, balayeuse électrique Electrolux
lit pour enfant avec matelas, plan-
che à repasser, stéréo portatif Sil-
vertone avec 2 haut-parleurs et ta-

ble. Pour informations tél: 3-2378.

 

FOURNAISE Findlay, radiateur é-
lectrique, frigidaires. S’adresser à
M. Jos Gaudreault, 576 rue St-An-
toine tél: 3-3212.

 

MANTEAU de mouton de perse noir,
grandeur 12-14 ans, comme neuf;
rix raisonnable. Pour informations

tél: 3-3289 le soir seulement.
 

ARBRES DE NOEL à vendre. Pour
informations tél: 3-4187.

 

ARBRES DE NOEL à vendre. Pour
informations tél: 3-3183.

 

ARBRES DE NOEL a vendre a bas
prix ainsi que branches de pin. Ré-
servez maintenant en appelant à

3-3428 ou 3-5032.

 

MERCURY 1958 en très bonne con-
dition. Pour informations s’adresser
à M. Raymond Arseneault 396 rue
St-Georges tél: 3-2382.

 

STATION WAGON Chevrolet 1961,
moteur 6 cylindres, automatique a-

vec radio plus 2 pneus d'hiver; bon-
ne condition. Pour informations tél:
3-5541.
 

OLDSMOBILE 1964 Starfire hard
top 2 portes, très propre, excellente
condition. S’adresser au tél: 3-3978.
 

TRACTEUR DE FERME équipé
our le déblaiement de la ncige.

Pour informations tél: 3-5306 après
6 heures.

Nouvel

annuaire
Depuis la semaine dernière

la population locale reçoit son
nouvel annuaire téléphonique.

Cette année la page couver-
ture nous laisse entrevoir un
dessin figuratif aux couleurs
voyantes, représentant des cla-
viers d’un téléphone à cadran
et à boutons, sur fond bleu fon-
cé.

Le nouvel annuaire, le plus
volumineux dans l’histoire de
la Compagnie contient un total
de 110 pages, incluant une sec-
tion classifiée de 58 pages.

La section classifiée con-

tient 449 classifications dont
72 sont nouvelles ou changées.
Ceci est une indication des nom-
breux changements qui se font
dans notre municipalité d’année
en année.

Le nom le plus populaire
est encore ‘‘Tremblay” avec
127 inscriptions et “Bouchard”
est bon deuxième avec 52 ins-
criptions.

Nous profitons de l’occa-
sion pour avertir Lous nos abon-
nés qui n’ont pas encore reçu
leur nouvel annuaire, édition
1968, de bien vouloir contacter
le bureau d’affaires et nous nous
ferons un plaisir de vous en four-
nir un par le retour du courrier.

DIMANCHE

ACHETONS UN

GATEAU EN

SIGNALANT

3-4515

 

   
ITE

ESTAMPES DE CAOUTCHOUC
Tous genres d’eslampes de caoul-
chouc fabriquées selon vos spéci-
fications en dedans de 48 heures.
Au prix du manufacturier. S’adresser
à Bureau de Publicité La Tuque
Enr. à 523-5242.

PERSONNE offre ses services com-
me couturière. Pour infomations
tél: 3-9259.

Un détaillant Rawleigh demandé im-
médiatement pour district dans La
Tuque. Bon revenu. Ecrivez Raw-
Leigh, Dept. L-527-1352, 4005 rue
Richelieu, St-Henri, Montréal.

 

AVEZ-VOUS UN PROBL EME

DE BOISSON?

LES ALCOOLIQUES

ANONYMES POURRAIENT

PEUT-ETRE VOUS AIDER?

COMPOSEZ 523-5210.

ALCOOLIQUE ANONYME  bureau:

523-5484 

Me ROGER GOUDREAULT
NOTAIRE

CESSIONNAIRE DES GREFFES DE ME GREGOIRE, TREMBLAY,

AIBERDY

559 COMMERCIALE res:
en haut de l'édifice Champoux.

 

‘COURTIER EN IMMEUBLES  523-9346
 

 

TERRASSE ST-MAURICE
NOUS AVONS PRESENTEMENT

DES MAISONS EN CONSTRUCTION ET CEUX
QUI DESIRENT SE PORTER ACQUEREUR,
DEVRONT FAIRE LEUR CHOIX LE PLUS

RAPIDEMENT _POSSIBLE,
CAR LE NOMBRE EST LIMITE

IA VENDRE
 PLATEAU LAURENTIEN: Coin Bostonnais et Caron. Ter-’
rain 100 x 100.

TERRASSE ST-MAURICE
Il nous reste quelques terrains dans ce nouveau développe-
ment. Faites votre choix. Bonnes conditions.
RUE KITCHENER 7 i
Maison 2 logements fini brique, chauffage, eau chaude.
Voir pour conditions.’

RUE DOLLARD

Duplex 2 logements de 5 piéces plus salle de bain, cour en
asphalte, terrasse finie.

RUE JOFFRE

Terrain commercial 85 x 100 à vendre.

BOULEVARD DUCHARME

Entrepôt et 26,700” de terrain. Voir pour conditions.

AVE CHAMPLAIN
Maison 5% pièces, sous-sol fini, foyer, garage, tapis et la-
veuse inclus. Bonnes conditions. Vente: $15,000.00. Comp-
tant: $2,500.00 intérêts 6% %.

RUE ST-LOUIS -

Terrain 140 x 125 avec batisse. Prix de vente: $5,000;
comptant: $2,000. Bonnes conditions.

RANG DES HAMELIN

Limite de la ville de La Tuque. Chalet habitable 12 mois
par année et garage inclus, meublé, comprend 2 chambres,
salle de bain et cuisine. Terrain environ 250 x 300. Prix de
vente: $5,000: comptant requis: $1,500. Balance $50. par
mois, intérêts 74%.

 

 

A LOUER:

Garçonnière meublée, chauffée, salle de bain, cuisinette et
boudoir.  
 

PRETS POUR MAISONS EXISTANTES
BUNGALOWS OU UNIFAMILIALES

SI VOUS DESIREZ ACHETER OU VENDRE, DE PAYER
OU ETRE PAYE COMPTANT. TOUJOURS DISPONIBLES
DES PRETS DE $10,000 OU $20,000, TAUX 82% (25 ANS).

NOUS AVONS PLUSIEURS DEMANDES POUR
BUNGALOWS OU MAISONSUNIFAMILLIALES

POUR TOUS TRAVAUX DE CONSTRUCTION
OU RENOVATION, VOYEZ:

| LIONEL TRAHAN
512B ST-BENOM

ACHAT - VENTE - EVALUATION
YVON RIBERDY

 

TEL. 3-5180

TEL: 523-452)

 

BENIFICIEZ DE NOS BAS PRIX EN VISITANT NOTRE COMPTOIR DE MERCERIE

LAVAGE DE CHEMISE GRATUIT UN COUPON AVEC L'ACHAT D'UNE CHEMISE DE TOILETTE
EN COTON OU PERMA PRESS

PORTEZ UNE CHEMISE DE QUALITE SUPERIEURE A PRIX INFERIEUR FABRIQUE AU CANADA

SEUL, Nettoyeur Drolet Tailleur Enr. PEUT FAIRE CA

 

 

 
408_ST-JOSEPH

NETTOYAGE — LAVAGE DE CHEMISES — TEINTURE — TISSAGE

 

  
REPARATIONS — HABIT SUR MESURES

/NETTOYEUR DROLET TAILLEUR ENRG.
523-4518  
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VITE PREPARES SONT A LA MODE, VOTRE MAGASIN

- BERTRAND VOUS OFFRE UN CHOIX DE VIANDE ET

CDALIMENTS PRETS A SERVIR POUR VOUS ACCOMMODER.

A VOS REUNIONS DE FAMILLES >
: SERVEZ CE QU'IL Y A DE MIEUX CHEZ BERTRAND
- DES VISAGES RIANTS DE GAIETE ET D'ENTRAIN LORSQUE x:

’ I: i.b> VOUS APPORTEREZ A LA TABLE DES ALIMENTS DE CHEZ:

|

BERTRAND #2
/ —ME COMME LE REPAS DE NOEL EST UN REPAS TOUT A FAIT SPECIAL VCUS VOUDREZ

Oo

oO

KGSUREMENT SERVIR AUX MEMBRES DE VOTRE FAMILLE CE QU'IL Y A DE MIEUX J

CHE BERTRAND VOUS TROUVEREZ DE TOUT POUR UN REPAS DE NOEL INOUBLIABLE =

  

    SUGGESTIONS TR NE sm|
È )3poosoeRECEPTIONS DE NOELSEL|
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C’est une

opinion. . .
par Raynald BRIERE

 

 

 

  
LA LOI DU SILENCE

Etre lié par le silence, c'est probablement le pire handicap
de certains hommes publics. Dans notre société, qui se veut libre
et moderne à la fois, dans ce monde qui se dit ouvert aux opinions
et civilisé, il existe une dictature, morale bien sûr, mais combien
ridicule et néfaste, et qui influence directement le comportement
de l'entourage et de toute la population.

Que ce soit les conseils municipaux, le Parlement ou encore
les Commissions scolaires et les différentes organisations sporti-
ves, quand il s’agit de parler, en un mot de s'ouvrir la trappe pour
défendre des idées auxquelles chacun a droit et que l’on croit hon-
nêtes et d'intérêt général, on a peur de déplaire à son voisin ou
encore de ‘‘se faire parler’. Mais le peuple n'a pas élu des marion-
nettes, mais des gens responsables, du moins on le croit.

Si tous les hommes publics apprenaient à se tenir debout, il y
aurait moins de place pour ceux qui se complaisent dans une déma-
gogie qui se traduit par une détention absolue du pouvoir, de façon
souvent sarcastique. || ne faut pas prendre le peuple pour des
novilles’’.

Des exemples, chacun pourrait en citer, mais cela ne règle-
rait absolument rien. Le peuple, celui-là même qui paie les taxes,
celui qui souffre parfois des erreurs qui sont le rebondissement de
incompetence, trop souvent flagrante, est en droit de s'attendre
à ce que ses représentants ne soient pas esclaves de principes
établis à l’avance. Par peur de voir grimacer un supérieur des hom-
mes publics ne disent pas le fond de leur pensée pour ensuite ra-
conter des sornettes sur le dos des dirigeants. On préfère féliciter
(c'est plus facile et plus rentable) quand l'occasion se présente que
de dire ouvertement qu'on aurait préféré autre chose. C'est tout
simplement de la lâcheté intellectuelle et la pire écoeuranterie i-
maginable.

Le populo n'est pas entièrement formé d'imbéciles, et il en a
assez de voir des ‘’marionnettes’’ se faire tirer lo ficelle. Combien
de fois a-t-on trahi son idée pour sourire au voisin.

Un jour le peuple en aura assez de tout cela et des têtes tom-
beront. Bien sûr qu'il faut savoir discerner et que ce n’est pas tou-
jours facile de faire valoir son point de vue mais il faut savoir res-
ter honnête vis-à-vis un mandat de la population. Hitler est mort,
mais l'exemple est demeuré. On ne les tue plus aujourd'hui, on les
baillonne. C'est la même chose.
 

A l'Essor féminin

Mon pays…c'est l'hiver
 

 

/

Entraide Économique

de La Tuque

CAMPAGNE DERECRUTEMENT
SE CONTINUE

LA CAISSE D'ENTRAIDE N’A PAS_ETE FONDEE
POUR COMBATTRE LES AUTRES INSTITUTIONS

 

MAIS BIEN POUR COMBLER UNE LACUNE ET
RENDRE SERVICE A NOS EPARGNANTS

C’est sans doute avec cette
chanson de Gilles Vigneault que
l’ensemble de Guy Piché aurait
pû commencer leur récital lors
de la dernière manifestation de
l’année 1%8 des membres de
l’Essor Féminin.

Mercredi soir demier, à l’Hô-
tel Windsor, un air de fête ré-
nait dès l’entrée dans la salle
La Vermillon, les damesen beau-
té cadraient bien dans le décor
des tables magnifiquement dé-

sionnelle.
On ne se lasse pas de les

entendre; interprétant tour à tour
des extraits d'opéra, d’opérette
et ajoutant pour la circonstance
des airs de Noël, ils vont et
viennent, s’arrêtent, disparais-
sent, ils sont présents partout
et forcent l’auditoire à y parti-
ciper. On voudrait que le temps
s’arrête, e ça dure toujours
et encore plus... on a si peussou-
vent l’occasion de jouir d’un

 

QUI PEUT ADHERER A LA CAISSE D'ENTRAIDE?

LA CAISSE D'ENTRAIDE GROUPE DES EPARGNANTS DE TOUTES CLAS-
SES DE LA SOCIETE QU'ILS SOIENT MARIES OU CELIBATAIRES, OU-
VRIERS, GARDE-MALADES, PROFESSIONNELS, JOURNALIERS, MAR-
CHANDS, INSTITUTEURS, SECRETAIRES ETC.

TOUT L'ARGENT DE CES EPARGNANTS EST PRETE A LA TUQUE À DES
GENS DE CHEZ-NOUS POUR LE DEVELOPPEMENT COMMERCIAL, INDUS-
TRIEL ET RESIDENTIEL.

PLUS DE $285,000 ONT DEJA ETE PRETES A LA TUQUE A DES GENS DE
LA TUQUE SERVANT AINSI A AMELIORER NOTRE ECONOMIE LOCALE,

CE QUI PROUVE QUE LA CAISSE D'ENTRAIDE EST AU SERVICE DE TOU-
TE NOTRE POPULATION.

CAPITAL SOUSCRIT
MENSUELLEMENT

$25.00

$50.00

$100.00

VALEURS (MINIMUM)

PERIODE ACCUMULEES
PV EP

5 Ans $1915.47

5 ans $3830.95

5 ans $7661.90
 

 

VOTRE CAISSE D'ENTRAIDE EST PRETE

A VOUS AIDER. INFORMEZ-VOUS DES:

PRETS HYPOTHECAIRES   

CES PRETS FAITS À LA TUQUE

AIDENT NOTRE

POPULATION DANS SON ECONOMIE © FACILITENT

 

aul .

L'ensemble de Guy Piché s’est exécuté devant les membres de
* l’Essor Féminin de La Tuque, un mouvement qui ne cesse d'attirer

l'attention por ses nombreuses activités d’un goût fort diversifié.
Mme Hoag et Mme Gignac, de l’Essor Féminin posent en compagnie

LA LIBRE ENTREPRISE CHEZ-NOUS.

DE PLUS CES ARGENTS

RESTENT CHEZ-NOUS
 

A TOUS CEUX QUI SONT DE JA MEMBRES, AIDEZ À LA CAMPA-
GNE DE RECRUTEMENT...

PARLEZ-EN À VOS PARENTS, AMIS, VOISINS ET EMPLOYES

de quatre membres de l’ensemble de Guy Piché.

---
_
_
—
_—_
—
—

—_—_—
e

corées de fleurs naturelles. On

oubliait à l'instant même les
caprices de ‘‘Dame Nature”.

Pour les membres de l'Es-
sor Féminin, c’était aussi la
joie de recevoir pour une deuxiè-
me fois, ceux qui je pense sont
les meilleurs ambassadeurs ca-
nadiens de bonne musique en
province. Ils étaient attendus
avec impatience et leur retard
involontaire a été comblé par
leur magnifique interprétation
et leur belle conscience profes-

spectacle de ce genre dans no-
tre patelin.

Nos félicitations vont à
l’exécutif de l’Essor Féminin
qui travaille avec acharnement
pour présenter des rencontres
toujours fort intéressantes. El-
les ont été récompensées lors
de la dernière rencontre car les
dames et demoiselles ont répon-
du en grand nombre à leur invi-
tation goûtant ainsi l’occasion
d’une soirée agréable et récréa-
tive. La prochaine est attendue
avec impatience.   ETC. VOUS LEUR RENDREZSERVICE.   

A DATE 226 RESIDENTS DE NOTRE VILLE ONT SOUSCRIT FAISANT AIN-
SI CONFIANCE A LEUR CAISSE ET A LEURS ADMINISTRATEURS:

EXECUTIE

Denis Lambert, Président

Marcel Gagnon, Vice-Président

René Lavoie, Sec.-Gérant

J. Baribeau, Directeur

R. Coumoyer, Directeur

Claude Allard, Directeur

Jean Trépanier, Directeur

CONSEIL SURVEILLANCE

Yvon Chassé, Président

Albani Sirois, Conseiller

Gilles Berthiaume, Conseiller

COMMISSION CREDIT

Vincent Spain, Président

Benoit Crête, Commissaire

Gaston Matte, Commissaire.

POUR TOUTES INFORMATIONS ADDITIONNELLES, S'ADRESSER AU SOLLICITEUR

M. YVON RIBERDY
TEL: 523-4521   
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A L'OCCASION

ES FETES,
    

 

TOUS CES PAUVRES

VOUS TENDENT
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| LA MAIN POUR
VOTRE FOYER SERA CUELUR UN PEU

REMPLI DE CHALEUR DE BONHEUR
ET QUOI DE PLUS MERVEILLEUX QUE

| DE VOIR CEUX QUI NOUS
ENTOURENT, PLEINS DE BONHEUR

PARMI NOUS IL Ÿ À DES
] PAUVRES QUI RECHERCHENT

EUX AUSSI,

CHALEUR ET BONHEUR

“

 

   

 

    

  

  

     
   

   

  

     

  

        

  
   

 

ALORS DONNONS-NOUS LA MAIN
!

ET ACHETONS UN GATEAU
POUR OFFRIR A NOS PAUVRES

UNE FINE PARCELLE DE NOTRE BONHEUR|

|

|

|
|

|

| SIGNALEZ

GeMNTAes

| …ÔET COMMANDEZ
| VOTRE GATEAU

AonSEaaTE      
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Les creditistes ont fait

germer le fait francais
OBTENIR EN COMMANDANT
LE RESPECT

Le cunadien-français, très
souvent bafoué dans ses reven-
dications, devrait se demander
pourquoi a-t-il tant de difficul-
tés à obtenir justice.

La raison? le peu de res-
pect qu’il commande par ses at-
titudes équivoques, paradoxales
pour ne pas dire complexées.

Depuis 1867 jusqu’à la tra-
duction simultanée en 1959,il
était de mise que nos bons dépu-
tés canadiens-français s’expri-
menl en anglais surtout ou bien
ne s’expriment pas du tout s’ils
étaient unilingues français. On
était gêné de ne pouvoir se faire
comprendre dans la plupart des
services gouvernementaux fédé-
raux. [nimaginable pour des gens
le moindrement fiers car le gou-
vernement el tout le fonctionna-
risme sont au service du peuple
et ce sonl eux qui auraient dû
avoir honte de ne pouvoir rendre
service dans la langue française
officielle au pays.

Mais on s’est habitué à cet-
te situation el encore aujourd’hui
on a la manie de ressentir une
certaine satisfaction douleuse
à s’exprimer en anglais. Ce naif

contentement diminue la puis-
sance de nos revendications. On
a saisi depuis longtemps, chez
les canadiens-anglais, que nos
vaillantes luttes, étaient davan-
tage du verbiage répercutant
qu’une émanation concrète du
respect de soi-même.

Il aura fallu attendre 1962
et l’entrée en scène des crédi-
tistes québécois pour voir ger-
mer réellement le fait français
au parlement d’Oitawa. Savez-
vous pourquoi? Parce que la ma-
jorité de ces créditistes étaient
unilingues et ainsi, ils n’avaient
pas la prétention d’épater la ga-
erie, ayant d’abord et avant tout
le souci de refléter la population
de leur comié respectif et par
conséquent, ils ont commandé
le respect obtenant par là un
bon début de reconnaissance du
fait français.

La lulte n’est pas terminée.
Des résistances nouvelles sur-

. - ce +33 rs

gissent. On dit “‘oui’’, presqu’a
toutes nos demandes mais on fait
‘‘non’’. La couverture souriante,. y : 22
mielleuse, d’un Premier Ministre
canadien-français joue en notre
défaveur. Les anglais apprennent
le français peut-être pour mieux
nous éliminer. L'avenir exigera
davantage que nous commandions
le respect.
 

GAGNANTE
CHEZ SPAIN 

Mme CECILE SAUCIER
797 RUE ROY: TEL523-
3361‘ MONTANT $6.00.

  

Au Québec
 

La rente de refraife sera versée à ceux

qui ont atteint 66 ans
La rente de retraite versée

en vertu du Régime de rentes du
uébec sera accessible en 1969

à une nouvelle catégorie de per-
sonnes. Î| s'agit des gens agés
de 66 ans qui ont contribué au
RRQ. En faisant part de cette
nouvelle, M. Robert De Coster,
président de la Régie des rentes
a rappelé que l’âge d’admissi bi-
lité a été abaissé d’un an, cha-
que année, depuis l'instauration
du Régime et que cette diminu-
tion se poursuivra jusqu’à ce
que l’âge minimum atteigne 65
ans.

Les rentes

La Régie des rentes verse,
en plus de la rente de retraite,
des prestations de survivant,
c’est-à-dire la rente de veuve
ou de veuf invalide, la rente
d’orphelin et la prestation de
décès.

Demande de rente

Que ce soit pour la rente de
retraite ou les prestalions de
survivant, il est absolument né-
cessaire qu’une demande soit
faite sur la formule prescrite à
l’un des bureaux régionaux de la
Régie des rentes. On y obtiendra -
les renseignements concernant
les prestations ainsi que l’aide
requise pour la formulation d’u-
ne demande.

La rente de retraite

L’age minimum de 66 ans
requis pour la rente de retraite
entrera en vigueur en janvier
prochain. Ainsi, les requérants
de 66 ans qui soumettraient leur

demande avant la fin de 1968,
pourront obtenir leur rente dere-
traite en janvier. Quant a ceux
qui atteindront 66 ans au cours
de l’an prochain, la rente de re
traite pourra leur être versée a-
près leur prochain anniversaire.

Une autre condition d’ad-
missibilité pour les requérants
de moins de 70 ans est la sui-
vante: ils doivent avoir cessé
d’accomplir un travail régulier.
Cette exigence ne s’applique
pas dans fe cas des cotisants
de 70 ans et plus.

Les rentes de survivant

Le droit à une rente de sur-
vivant est soumis à certaines
conditions, mais, dans tous les
cas, le cotisant doit avoir con-
tribué au Régime pour au moins
trois ans. L'épouse d'un béné-
ficiaire de la rente de retraite
peut être admissible à la rente
de veuve et à la prestation de
décès, advenant le décès du ma-
ri. Si un cotisant meurt céliba-
taire, ses ayants droit peuvent
aussi être admissibles à la pres-
tation de décès.

 

INFORMATIONS...
(suite de la page 3)

de la Voirie, soit le montant
global. Quand on sait où trou-
ver I’argent....

XXX

Le salaire horaire des em-
ployés aux travaux d’hiver a été
porté a $2.00. 11 était de $1.75.
Une centaine d’hommes seront
engagés et travailleront au maxi-
mum, sur une période de huit
semaines. Il sera impossible
de prolonger la période après
le 31 janvier.

xxx

Le maire Filion a demandé
à la population de La Tuque de
ne pas porter attention à un ar-

ticle paru dans un quotidien ré-
gional et qui traitait de pollu-
tion des eaux et de déneigement.
Selon le premier magistrat, l’ar-
ticle est hors de portée, et le
journaliste a manqué d’informa-
tions.

xxx

_+
 

TEL.

DR. CLAUDE BERTRAND, O.D.
OPTOMETRISTE

EXAMEN DE LA VUE - VERRES DE CONTACT/

==—======579 COMMERCIALE LA TUQUE

523-3575se
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BALAYEUSES
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EXTRA SPECIAL
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“LADY SHICK"’
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ACCESSOIRES
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LA MERCERIE ROY,

L’'ENDROIT

IDEAL POUR

LE

CADEAU

DE

MONSIEUR

 

VOICI LA

MERCERIE

ROY,

DANS SES

NOUVEAUX

DÉCORS

POUR LA

PERIODE

DES FETES

ASSORTIMENT

COMPLET     
        

NOUS AVONS
TOUT CE D'OBJETS

QUI MANQUE - D'ANTIQUITE
A VOTRE Ve
GARCON SE

4A MERCERIE ROY ENRG. wh |
503 Commerciale WT EERbebeEeTWRea ee - Tel. 3-2488 I.
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LA RAMPE _

L'affaire du stade de baseball

La municipalité devra étudier froidement la question
Le stade de baseball de

la rue Desbiens n’est plus
qu’un souvenir et la neige se,
chargera de camouffler les
derniers bouts de bois qui.
trainent. Au début de la se-'
maine, cette décision a fait

couler beaucoup d’encre, mê-
me si on avait pris soin de ne
pas alerter la population.
C’est un peu l'habitude d'’ail-
leurs. Enfin, on l’a officielle-
ment déclaré, c'est à la suite
d'une entente avec la CSRM
que le stade de baseball est
tombé sous le pic des démo-
lisseurs.

Faut-il crier bravo? Cer-

tes non. Mais de toute façon,

l’ombre. Mais quand il a été
question de la pose des lu-
mières, a-t-on songé que l’an
prochain les adeptes de la
balle-molle reviendront et
qu’il leur faudra un terrain
avec tout l’éclairage néces-
saire.
Centre de Ski et le Parc St-
Louis.

De toute façon, il faudra
songer à l’an prochain et aus-
si reconstituer l’historique
du baseball à La Tuque. On
parle beaucoup de hockey et
de ski, mais d’autres sports
attirent l’attention. Voilà le
vrai sens des loisirs suppo-
sément communautaire.

 

—ae …LL _— :
Le stade de baseball de la rue Desbiens n'est plus... et a le voir,
on savait qu’il n’en avait plus pour longtemps. Maintenant que l’es-
pace est prêt à recevoir la polyvalente, la Municipalité devra se
pencher sur le problème de l'aménagement d’un terrain. A moins
que.... (Photo Gilles Berthiaume)

On a mentionné, le

 

cela remet en question l’éter-
nel problème desloisirs. Dans
un récent procès verbal du
Conseil Municipal de La Tu-
que on pouvait lire que le
Haut Commissariat de la Jeu-

nesse des Loisirs et des
Sports a fait l’éloge de la
structure des Loisirs dans la
ville du Maire Filion. On no-
te que l’organisation des Loi-
sirs estl’une des mieux struc-
turée dans toutes les villes
de la province, toute propor-
tion gardée.

C’est probablement pour
cette raison qu’on a vu des
jeunes s'amuser sur un ter-
rain vacant, en jouant du foot-
ball, sans aucun équipement.
C’est probablement pour cette
raison qu’on a vu cel automne ’
des jeunes jouer à la balle
molle dans des conditions ri-
dicules. On dira que person-
ne n'a fait la demande des é-
iquipements de football, et
que personne n’a recommandé
de balle-molle. Encore que
‘cela soit vrai, il reste que
l’animation crée l'intérêt, et
ique loisirs et éducation vont
de pair.

On ne changera a rien de
la situation, c'est un fait

qu’il faut accepter. Le stade
de baseball n’est plus et l’en-
terrement s’est déroulé dans

“TTfaut bien se rendreà
l’évidence que le terrain de
baseball n’est plus, mais on
peut aussi se dire qu’il aurait
pu servira l’avancement d’au-
tres sports. Il ne fait pas de
doute que la municipalité de-
vra étudier froidementla ques-
‘tion et trouver un autre en-
droit. Chacun son métier et
les v... seront bien gar-
dées... Le même proverbe
s'applique au domaine des
loisirs. Nous. aurons certes
l’occasion d’y revenir d’ici
peu de temps.

REQUIEM POUR LE MARTI-
NET

Le Martinet de Port-Al-
fred n’est plus, et a la_suite
du magnifique numéro de *‘pa-
tinage de fantaisie’’ effectué
par la direction de la Ligue
senioramateur du Saguenay-
Lac St-Jean, il faut se dire

que de toute manière, la cau-
se était perdue.

Port-Alfred devenait un
poids pour le circuit Réal
Harvey et la décision a été
prise dans l'intérêt général.
Dans certains milieux, on dit
que Jonquière a été sauvé
des eaux... par la bonne vo-
lonté de la Ligue. Mais dans
le cas de Port-Alfred, trop de
clubs semblaient intéresser a
le voir disparaitre.

Et puis Jonquiére et Chi-
coutimi vont certainement en
profiter. Mais le plus bizarre
c’est justement qu’il a fallu
15 parties et plus de trois
heures de discussions pour
chanter le Libera. Non pas
que la disparition du Martinet
était souhaitable, mais dans

les circonstances, il s’agis-
sait de la seule alternative.

Quant aux dirigeants, ils
ont discuté pour pratiquement
rien, puisque la décision du

Commissaire Harvey était pri-
se depuis déja longtemps. On
sait que dans la Ligue senior

le Commissaire a le privilège

de renverser des décisions,

même après un vote, qu’il

soit unanime ou non.

Une autre nouvelle qui
est peut-être passée inaper-
cue, c'est que Guy Bégin de
Jonquiére est maintenant
Commissaire-Adjoint.  Lors-
que Me Harvey a demandé le
vote sur cette question, une
voix a répondu que l’assem-
blée n’avait pas de raisons
de le nommer, puisque le
Commissaire a tous les droits.
 

   

 

2 MAISONS

MODELES

EN MONTRE

SUR LA RUE

RADISSON

MARCEL HOUDE
REPRESENTANT JEAN-PAUL VILLENEUVE

40 LAVAL TEL: 3-320|   

UN POLICIER POUR LES.
LOUPS

Les Loups de La Tuque
ont perdu dimanche et Dol-
beau leur a passé tout un
K.O. Mais il ressort de tout
cela que la direction des
Loups devra mettre la main
sur un autre défenseur qui
jouera le rôle de ‘‘policier’’.
Il ne faut pas se le cacher,
les Loups ont déjà distribué
beaucoup plus de coups d’é-
paule que dimanche contre
Dolbeau. Comme dirait l’au-
tre, ils se sont faits manger
la laine sur le dos... Pour-
tant chacun sait que Dolbeau
représente une solide forma-
tion qu’il faut prendre au sé-
rieux.

La plus grosse foule de
la saison a assisté à l’humi-
liation des Loups et inutile
de dire qu’il y en avait des
murmures dans les estrades.
Certains joueurs n’ont pas
donné un bon rendement, tan-
dis que d’autres ont pris les
choses aisément.

Ce qu’il manque aux
Loups de La Tuque, c’est
plus de poids et par consé-
quent de robustesse. Quand
on songe que François Gau-
thier se moquait des défen-

seürs dans la zone des Loups
c’est à perdre son latin. Et
puis Rémi Bernier le numéro
22 n’a pas trop ménagé ses
coups, notamment contre Mi-
chel Bouchard et Jean-Guy
Trottier à la troisième pério-
de. Et Clermont Beaulieu
s’est bien amusé. En somme,

jour de gala pour les Barons,
qui s’est terminé par un fes-
tin chez Wallace.
 

 

Chacun sait que le bon Père
Noël est reconnu comme étant
un homme aux milles métiers.
Mais, peut-être que certains ne
savaient pas qu'il possédait é-
galement des talents d'arbitre au
hockey et un ‘’photographe’’ l’a
croqué en pleine action, au mo-
ment où il s'apprêtait à donner
une punition de dix minutes. Il
accomplit toujours son travail
avec le sourire.

 

PROVINCE DE QUEBEC
COMTE LAVIOLETTE
VILLE DE LA TUQUE

le soussigné, Noël Filion,
La Tuque, que le Conseil

règlement suivant:

REGLEMENT NO. 53

CE règlement est ma

en prendre communication.

DONNE à LA TUQUE
de décembre 1968.

Noël

PROVINCE OF QUEBEC
LAVIOLETTE COUNTY
TOWN OF LA TUQUE

the following by-law:

THIS by-law is now
of the Town-Clerk where
may take notice ofit.

GIVEN at LA TUQU
cember, 1968.

Town- 

AVIS PUBLIC est par le présent donné par

spéciale tenue le 7 décembre 1968, a adopté le

lation sur le pont St-Maurice à La Tuque.

reau du Greffier où toute personne intéressée peut

Greffier.

PUBLIC NOTICE is hereby given by the un-
dersigned, Noël Filion, Town-Clerk of the Town

of La Tuque, that the municipal Council has adop-

ted, at his special meeting held on December 7th,

BY-LAW NO. 539 — concerning the traffic on
St-Maurice bridge in La Tuque.

Noël Filion,

Greffier de la Ville de
municipal, à sa séance

9 — régissant la circu-

intenant déposé au bu-

, ce 9iéme jour du mois

Filion,

deposited at the office
any interested person

E, this 9th day of De-

Clerk.  
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les NOUVELLES DATSUN
plus de modèles,plus de
caractéristiques,et plus que jamais
les plus avan
Vousn’avez plus qu’à choisir!
Aucune autre marquede voiture importée ne se
compare à Datsun quantà l'éventail des modèles:
voitures économiques de bas prix, voitures sport
aux performances éblouissantes, camion robuste,
patrouille à quatre roues motrices. Plus un stock
d’un million de dollars de pièces de rechange! On
n’a plus quel'embarras du choix quand on opte
pour Datsun.

(a) La Datsun 1000 Deux modèles de
luxe,2 et 4 portes. Elles vous libèrent et semblent
vivre de leur allant. . .et de bien peu d'essence. La
Datsun 1000 possède un moteur de 62 HP, vous
fait filer jusqu'à 84 m/h et vous donne de 30 à 40
milles au gallon. Elle loge confortablement quatre

. adultes, a dessièges bacquetinclinables, une
transmission à 4 vitesses avec levier au
plancher, et se conduit . .
comme un charme. |àPartir de $1845

(b) La Datsun 1600 Nouvelles 2 portes,
4 portes de luxe, ou station-wagon. Chacune
possède un moteur puissant de 96 HP à cames en
tête capable de 100 m/h et vous donne de 30 à 35
milles au gallon. Les sedans ont une suspension
indépendante auxquatre roues, commeles voitures
européennes. Le siège arrière de la station-wagon
se rabat, libérant un espace de chargement de 55

pieds cubes. Chaque Datsun 1600 possède un
système de ventilation toutesglaces fermées, une
transmission à 4 vitesses avec levier au plancher
ou automatique,plus les dispositifs de sécurité
suivants: carosserie amortisseuse, axe du volant
télescopique, 2 appuie-tête, freins à disque,
tableau de bord et accessoires intérieurs
coussinés; et tout cela en tant qu’équipement
standard! La Datsun 1600 est probablementla
voiture économique .

la plus sûre qui soit, ‘à Partir de$2145

(c) La Datsunsport 1600 ou 2000
Elle dévore la route! La 1600 avec carburateurs
jumelés et un moteur de 96 HP à soupapesen tête
se manie avec souplesse à la ville commesurla
grand’route, est confortable et peutfiler à plus de
100 m/h.Elle est sensationnelle. La 2000 possède
sa personnalité propre. C’est un engin fringant
avec moteur à cames en tête qui génère 135 HP et
qui possède une transmission à 5vitesses avec levier
au plancher. Chacunea desfreins à disque sûrs, un
axe du volant télescopique et tous les extra comme
équipementstandard, .
mêmel’appareil-radio! à partir de$3345

(d) Le pickup Datsun Plus de gens en
Amérique du Nord achètent ce camion de
dimensions pratiques que ceux de toutesles

tageuses de toutes
marques d'importation ensemble. C’est qu'il vous
donne plus pourvotre argentet peutréduire vos
frais d’exploitation de 50%. Son moteur fougueux
à soupapesen tête vous propulse jusqu’à 70 m/h
à longueurde journée si vousle voulez,tout en
vous donnantde 30 à 35 milles au gallon.Le
pickup Datsun prouve qu'il n’est pas nécessaire
d'être gros pourêtre dur, caril transporte sans
effort une tonne de charge. De plus, vous pouvez
y adapter uneroulotte à 4 couchettes pour
vos excursions de camping. 3 partir de $2135

(e) Patrouille a 4 roues motrices
Vrai bélier dontla constructionet le puissant
moteur à 6 cylindres vous permet de vous moquer
duterrain le plus inhospitalier, méme des
ruisseaux. Traction sur 2 ou 4 rouesà l’une ou
l’autre des 3 vitesses, différeritiel à dégagement
(PTO)et la carosserie tout-acierla plusrésistante
qui soit. Modèles hardtop .
ou avec toit baché, à partir de $3573
Les Datsun sont concues pour vous assurer
100,000 milles d'usage sans souci,
moyennant un entretien approprié.
Plus de 150 concessionnaires AT
Datsun au Canada et plus de
700 enAmérique du Nord ne DIN U N
demandent qu’à vous servir. GE

Essayez la Datsun de votre choix — la plus avantageuse de toutes! "*PEDEAiscarsPORTED'ENTRÉE

Choisissez votre Datsun: Sedans de luxe 2 et 4 portes 1000; Sedan 2 portes, Sedan de luxe 4 portes, Stationwagon 1600; Sport 1600 et 2000; Pickup: Patrouille à 4 roues motrices.

Plus de 700 concessionnaires Datsun en Amérique du Nord NISSAN AUTOMOBILE CO. (CANADA) LTD. Directions régionales: DIVISION DE L'OUEST: Nissan Bidg., 873 Beatty, Vancouver, C.-B,
DIVISION DE L'ONTARIO: 22 Vanioy Gres., Toronto, Ont. DIVISION DU QUÉBEC: 6716 boul, Pascal-Gagnon, Montréal, P.Q. DIVISION DES MARITIMES: 2745 Dutch Village Rd, Halifax, N-E.

LAVOIE AUTOMOBILE ENRG.
50 RUE BOSTONNAIS TEL: 523-4929 
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le Martinet de Port-Alfred n'est plus
 

 SPORTS

L'agonie a été longue les funérailles mouvementées
et l'enterrement de première classe

Le Martinet de Port-Alfred
ne fait plus partie de lo Ligue
senior amateur du Saguenay-Lac
St-Jean. Mais quelles sont les
véritables raisons qui ont pous-
sé les dirigeants a agir de la
sorte? De quelle façon la direc-
tion de la Ligue a-t-elle présen-
té la suspension du Martinet?
Quelles seront les répercus sions
de cette décision à un stage
aussi avancé de la saison? Où
est la vérité dans cette sombre
affaire? Autant d'interrogations
qui surgissent dons l'esprit des
amateurs de hockey.

Pour bien comprendre la si-
tuation du Martinet de Port-Al-
fred, il faut se reporter au début
de la campagne. À cette époque,
les joueurs étaient tellement
nombreux a Port-Alfred qu'on au-
rait pratiquement pu réussir a
former deux clubs. À tel point
qu’on décida de faire ‘’cadeau’’
de quelques joueurs aux Volants
de Chicoutimi dans le but de
renflouer l'équipe que dirige À-
drien Picard. Le Martinet a dé-
buté la campagne en remportant
une victoire de 6-2 contre les
Ducs de Jonquière. Avec des
joueurs comme Pascal Charest,
Gilles Delisle, le gardien Rémi
Janelle, Gilles Laberge et plu-
sieurs autres, le Martinet se po-
sait en candidat sérieux aux sé-
ries de fin de saison.

VicD'ailleurs, Croteau,

instructeur des Loups, déclarait
a cette époque: ‘“Le Martinet se-
ra a surveiller’. Cette déclara-
tion de Croteau a été entendue
un peu partout dans le circuit
senior amateur, à maintes repri-
ses.

Mais ce n'était que le com-
mencement des difficultés. Si la
direction du Martinet pouvait se
vanter de posséder un éventail
de joueurs, la situation a bien
changé. On dit que le problème
du Martinet n'est pas d'ordre fi-
nancier. Îl faut bien s’entendre.
En fait, c'est bel et bien un ma-
laise financier. Non pas que le
club n’a pas suffisamment d'ar-
gent pour continuer les opéra-
tions, mais il n’est pas en me-
sure de retenir les joueurs.

MANQUE DE CAPITAUX

Avant d'aller plus loin, il
faut signaler que le Martinet n’a
joué qu’une seule partie avec un
alignement complet et c’est cel-
le du 17 novembre qui s'est sol-
dée par une victoire de 4-2 con-
tre les Barons de Dolbeau.

Les véritables problèmes
ont commencé pour le Martinet
lorsque Jean Croteau, instruc-
teur des Mineurs de Sept-lles a
mis le grappin sur Pascal Cha-
rest et Gilles Laberge. Le Mar-
tinet de Port-Alfred n'avait pas
le choix et a décidé de les libé-
rer contre une somme d'environ

VOULEZ-VOUS
 

(Une analyse de Raynald Brière)

$500.00. Pour ce qui est d'Eric
Gagnon, Sept-lles serait en me-
sure de verser dans les $200.00.
Germain Potvin, une ancienne

étoile de la Ligue junior se cher-
che actuellement du travail et

s'est rendu à Port-Alfred dans
la soirée de vendredi le 29 no-
vembre en compagnie du tréso-
rier de la Ligue M. Martel. A-
pres plusieurs heures de discus-
sions, la décision de Port-Alfred
 

 

 

Gilles Delisle tentera sa chance
avec les Saguenéens de Phil
Watson. Pour ce qui est du gar-
dien Rémi Janelle, il a rejoint
ses compères sur la Côte-Nord.
Devant cette situation pour le
moins précaire, le gérant Morin
du Martinet a lance un appel au
Commissaire Me Réal Harvey.

Ce dernier n’a pas hésité et

était prise. Que s'est-il passé
lors de cette rencontre? En gros
ceci: Me Harvey et la direction
du Martinet ont tenté de trouver
un moyen terme, une sorte de
compromis. L'histoire ne le dit
pas, mais il ne fait pas de doute
que les dirigeants du Martinet
ont a ce moment songe à récupé-
rer les joueurs ‘‘prétés’’ au dé-

une magnifique FORD “Cortina” 1969 pour Cadeau

de Noël ?

VOULEZ-VOUS

VOULEZ-

VOULEZ-VOUS
 

but de lo saison aux Volants de
Chicoutimi. Pour réussir ce tour
de force, il fallait convaincre
Chicoutimi. Mais la solution n’é-
tait guère valable, car dans le
cas échéant, c'est Chicoutimi
qui se retirait. Manque de capi-
taux pour retenir les joueurs,
voila le véritable problème du
Martinet de Port-Alfred. On peut
traduire cela par une pénurie de
joueurs, mais c'est du pareil au
meme. :

Toujours est-il qu'à quatre
heures dimanche le ler décembre
le Mortinet n'avait pas de goar-
dien de buts, mais onze joueurs
en uniforme. Est-ce que le Mar-
tinet aurait dù se rendre tout de
même a Alma? La question a été
soulevée et il ne fait pas l'om-
bre d'un doute qu'un suprème ef-
fort aurait pu être tenté. Mais
de toute manière, le Martinet ne
s’est pas rendu et la direction
des Aigles, en furie, a immédia-
tement réclamé le rembourse-
ment de cette absence, soit en-
viron $500.00.

COUP DE THEATRE

ll ne restait qu’une alterna-
tive, convoquer une réunion des
dirigeants de lo Ligue et tenter
de trouver une solution. À l’hè-
tel Jonquière, tous les clubs.
s’etaient donnés rendez-vous.
On sentait que les jours du Mar-
tinet étaient comptés.

(Suite à la page 25)

procurer du confort aux gens d’AGE D’OR ?

VOUS
 

soutenir l’un de vos mouvements, les CHEVALIERS

 

DE COLOMB de La Tuque ?

pour DEUX dollars ($2.00)... en retirer “peut-être”

1000 fois plus ?

- > Le

SI OUI:
Ecrire (en lettres moulées) vosnom, adresse et numéro

de téléphone sur les talons du livret et retournez dans

l’enveloppe affranchie ci-jointe — avec votre argent,

chèque ou mandat-poste.

N.B. — Les profits de ce tirage seront versés au Centre d’Accueil de

La Tuque. 
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L'agonie...
(Suite de la page 24)

Quelques minutes avant

l'assemblée, nous avons causé
avec le Commissaire Harvey:
dans son esprit le Martinet ne
faisait plus partie de la Ligue
senior amateur du Saguenay-Lac
St-Jean.

Dès le début de la réunion,
on pouvait déceler l'issue de
l'assemblée. Après que le gérant
Gérard-Roymond Morin eut donné
les explications d'usage, souli-
gnant qu'il ‘‘était maintenant
impossible de continuer dans de
telles conditions’’, la direction
des Aigles d'Alma, avec en tête
Me Gilbert Pedneault, a demandé
aux dirigeants du Martinet de
 

A un certain moment,
au cours de l’assemblée,
Me Gilbert Pedneault, pré-
sident des Aigles d’Alma
a présenté officiellement
la démission de son bu-
reau de direction. D’ail-
leurs Me Pedneault a failli
quitter la salle. Toutefois,
Alma est revenu sur cette
décision. Pour ce qui est
des Volants, le gérant Syl-
vio Boivin a confié que ies
Saguenéens senior de la
Ligue provinciale voulaient
la disparition des Volants,
mais qu’il a bien l’inten-
tion de se rendre jusqu’au
bout.   

s'expliquer clairement et de pro-
noncer le ‘‘non’’ définitif, en un
mot signer son arrêt de mort.
Mais Port-Alfred ne l'entendait
pas de cette façon.

L'échange de propos qui a
suivi fut passablement violent.
Ce qu'Alma demandait, c'est
qu'une somme de $500.00 lui
soit versée a même la garantie
du Martinet. Par lo suite, nous
avons appris que le Martinet
n'avait pas déposé cet argent,

mais qu’il était garanti per une
résolution municipale (il s'agit
de deux mille dollars). La pro-
position d'Alma a été rejetée
por l’assemblée. C'est a ce mo-
ment que Dolbeou est intervenu.
Dans l'esprit du gérant Brassard
on pouvait encore sauver le Mar-
tinet de la dérive, comme ce fut
le cas pour les Ducs de Jonquiè-
re-Kénogami. Ce qu'il demandait
en fait, c’était que la Ligue ac-
corde un sursis de trois jours au
Martinet pour lui permettre de se
réorganiser. La proposition a été
secondée par Jonquière.

L'affaire semblait classer,
du moins pour l'instant. Un diri-
geant a demandé l'ajournement
pour cinq minutes et le Commis-
saire Me Harvey préparait de-
puis déja quelque temps son
coup de théâtre.

UNE DECISION "FROIDE"

Au moment où chacun avait
repris son siège dans le vaste
salon de l'Hôtel Jonquière, le
Commissaire Me Harvey a pris
la parole pour déclarer ce qui
suit: ‘’La décision que je vais
énoncer est irrévocable. Mes-
sieurs, lo tache de Commissaire
n'est pas facile, mais je dois
dire que le Martinet de Port-Al-
fred suspendra ses activités
pour une période d'une saison,
et les joueurs deviendront la pro-
priété de la Ligue. Pour ce qui
est des Aigles d'Alma, l'argent
leur sera rendu’’. Les propos de
Me Harvey ont tombé dru sur la
tête des dirigeants qui n'ont pas
réagi. La décision était sans
appel.

Que s'est-il passé. Pour a-
voir surveillé la scène de près,
nous avons aperçu le gérant du
Martinet qui a mentionné o l'at-
tention du Commissaire que trois
jours n'étaient pas suffisants et
qu'il ne croyait pas à cette for-
mule.

Est-ce que ces paroles ont
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Faits d'ingrédients importés

 

         

 

 

AVEZ-VOUS ESSAYÉ

Fockink
fabricants des célèbres

IGESTIFS
avec une vraie saveur Hollandaise

et selon les recettes originales
de Wynand Fockink, Hollande.

   

   

  

 

Notez bien les
bas prix suivants :

Gin de Genièvre

40 oz. $8.30
25 oz. $5.45
10 oz. $2.35
Créme de Menthe
25 oz. $5.50

Triple Sec
25 oz. $6.00

FOCKINK

[755 ee.

| SUPÉRIEUR

WYNAND FOCKINK
ve HOLLANDE

J. M. Douglas & Co. Ltd.
Montréal, P.Q.  
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Nombreux projets au Club Auto-neige
Dernièrement, le club Au-

tos-neige de La Tuque enregis-
tré, procédait à l’élection d'un
nouveau bureau de direction.
Ainsi, M. Maurice Gauvin a ac-
cédé à la présidence, et M. Jac-
ques Gauvin s’est vu confier
le siège de vice-président. C’est
M. Paul Aubut qui a hérité du
poste de secrétaire, pendant
que M. Fugène Lamontagne se
 

pesé dans la balance. Il semble
bien que non et la décision était
mûrie depuis un certain temps.
Voila en résumé l’histoire du re-
trait du Martinet de Port-Alfred
de la Ligue senior amateur.
Qu'elles seront les répercus-
sions? || semble évident que
Jonquière et Chicoutimi vont
profiter de lo situation étant
bien placées géographiquement
parlant. Le Commissaire Harvey
a bien indiqué toutefois que le

partage sera réalisé avec cir-
conspection et diplomatie. Mais
rienn’empêche que tous les clubs
sont perdants, y compris une part
de prestige du circuit. La lutte
s'annonce d'autant plus vive a-
vec un regain des formations de
dernière place.

Depuis quelques années, le
Martinet de Port-Alfred est venu
près de démissionner plusieurs
fois, mais c'est mardi le 3 de-
cembre que le chant du cygne a
sonné pour eux. .

Il semble bien que la déci-
sion a été prise dans l'intérêt
général.

voyait confier celui de tréso-
rier et M. Benoit “Ben”’ Girard
celui de publiciste.

Concemant la carte de mem-
bres, ajoutons qu’elle est en
vente actuellen:ent chez les dif-
férents déposituires de traineaux
motorisés ou encore on peut l’ob-
tenir en contuctant les différents
membres.

Pour l’an prochain, chose
assez curieuse, avec la saison

qui vient à peine de débuter, les
organisateurs songent à présen-
ter un concours populaire, avec
comme principale attraction des
duchesses choisies parmis les
plus jolies minois de la ville de
La Tuque. Par ailleurs, M. Mau-
rice Gauthier a accepté de louer
quelques chalets, situés sur la
rive-ouest du St-Maurice aux
membres de ce club d’autos-nei-
e. Finalement, un comité a été

formé dans le but de voir à éta-
blirun programme de course d’au-
tos-neige.

Comment
Armand Bombardier a

inventé le ski-doo
Depuis leur apparition, il

y a neuf ans, les motoneiges
ramênent la vie dans de vastes
régions autrefois paralysées par
la neige et nous apportent un
divertissement nouveau et pas-
sionnant, lit-on dans Sélection
du Reader’s Digest de décembre.

Pêcheurs, bücherons, gar-
de-lignes des compagnies de té-
léphone, prospecteurs pétroliers
et missionnaires ont recours à
elles pour atteindre des zones
naguère inabordables en hiver.
Au Labrador, les infirmières s’en
servent pour donner des soins

à domicile ou transporter les ma-
lades à l'hôpital. Les éleveurs
de l’Ouest les utilisent pour ap-
porter des aliments à leur be-
tail et la Gendarmerie royale ca-
nadienne pour patrouiller dans
les zones arctiques. Mais, dans
la proportion de 95%, les moto-
neiges sont essentiellement des
objets de divertissement.

Joseph-Armand Bombardier,
l’inventeur de la première moto-
neige, le Ski-Doo (il l’appela
d’abord ‘‘Ski-Pog’’, parce qu’il
devait, dans son esprit, rempla-

(Suite à la page 30)
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Les Loups effectuent un plongeon

Les Aigles d'Alma ont rejoint

les Loups au sommet du classement

de la ligue senior amateur

Les Loups de La Tuque
ont perdu cing points au clas-

sement et la situation s’est da-
vantage compliquée avec la dé-

faite de dimanche, alors que
les hommes de Vic Croteau doi-
vent maintenant partager le pre-

mier rang. kn effet, le Commis-

saire de la Ligue senior, Me
Réal Harvey a confirmé lors
d’une entrevue lundi, que le réa-
justement du classement, à la
suite du retrait de Port-Aifred,
fait que La Tuque et Alma sont
maintenant sur un pied d’égali-

té.

Gn sait qu'avant les parties
de fin de semaine, La Tuque
était en tête avec 23 points,

soit quatre de plus que les Ai-
gles d'Alma, et six de plus que

Dolbeau. Mais il fallait s’atten-

dre 4 ce oul le retrait de Port-
Alfred modifie le classement,
et c'est maintenant chose faite.
En l’emportant, dimanche soir
contre les Volants de Chicouti-
mi, les Aigles d’Alma, ont re-

joint les Loups et la lutte prend
maintenant un tout autre aspect.

COMME PREVU

Comme prévu, le retrait de
Port-Alfred a profité aux Vo-
lants de Chicoutimi qui ont mis
la main sur trois joueurs, dont
Eric Gagnon et Germain Potvin
du Martinet. En plus, les Vo-
lants ont mis sous contrat l’ex-
cellent défenseur Claude Houde,
anciennement des Indiens d’Ar-
vida de la Ligue senior. Houde
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est certes une précieuse acqui-

sition pour les Volants, tout
comme Potvin et Gagnon. Au
moment d’écrire ces lignes, ces
deux joueurs n’avaient pas en-
core signé leur contrat.

A Alma, si le fait de re-
joindre les Loups au premier
rang est une grande consolation,
la perte du gardien de buts Mi-
chel Murry est venue assombrir
cette joie. En effet, Murry a an-

noncé officiellement qu’il se
retirait du hockey et la Ligue
senior perd l’une de ses figures

les plus sympathiques. Rémi

Simard deviendra donc le cer-
bère régulier des Aigles.

 SPORTS

Du côté des Barons de Dol-
beau, Charles Fortin sera au
rancart pour une période indé-
finie. Fortin s’est fracturé un
os de la main, lors de la partie
contre Jonquière, la semaine
dernière.

Voici maintenant le clas-
sement officiel de la Ligue se-
nior:

La Tuque....18

Bolbeau.... .15
Jonquiére. ...12
Chicoutimi....7
 

QUILLES
LIGUE CLASSE A MIXTE

PHSM: Mathias Haché: 205;
PHTM: Mathias Haché: 541;
PHSF: Réjeanne Smith: 196;
PHTF: Réjeanne Smith: 481;
PHSE: Laurent Moisan: 869;
PHTE: Laurent Moisan: 2400.

POSITION DES EQUIPES

1.- Handy Andy: 33
2.- Bilodeau Electrique: 32%
3.- Bijouterie Pilon: 32
4.- Casse-Croûte: 28
5.- Emilien Dontigny: 25
6.- Laurent Moisan: 20%

LIGUE DE LA BONNE HUMEUR

PHS: Marie-Blanche Veillette:
167; PHT: Gracia Fluet: 445;

 

 

    

SOUS-VETEMENTS 53
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ENSEMBLEEN
+. - . JRICOT.

‘ARTICLES AU =
. POINT DE CROIX .

LINGERIES

PHSE:

PHTE:

POSITION DES EQUIPES

1.- J.P. Boisvert: 34
2.- Charles Gravel: 34
3.- Pignon Rouge: 30
4.- Esdras Tousignant: 29
5.- Corriveau Huile: 22
6.- Centre de Décoration: 19.

LIGUE ARC EN CIEL

PHS: Simone Beaupré: 194; PHT
Simone Beaupré: 445; PHSE:
Desneige Veillette: 630; PHTE:
Y vonne Paradis: 1634. :

POSITION DES EQUIPES

1.- M. Boldue: 31
2.- 0. Hamelin: 28
3.- Y. Paradis: 28
4.- D. Veillette: 22
5.- A. Nadeau: 21

Charles Gravel:

Charles Gravel:

1631;

1727.
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Neuf équipes sont
officiellement inscrites au

Tournoi Pee Wee

de La TUQUE
Aux dernières nouvelles,

neuf équipes étaient officielle-
ment inscrites au tournoi provin-
cial pee-wee de La Tuque. Il
s’agit de La Tuque, Shawinigan-

Sud, Jonquière, Lévis, Alma,
Gatineau, Chicoutimi, Sorel et
les jeunes Indiens. Par ailleurs,
nous avons appris que Trois-Ri-
vières, Grand-Mère, Québec, Li-

moilou, St-Marc des Carrières,
doivent faire parvenir leurs ins-

criptions.

On sait que l’évènement se-
ra présenté au Colisée Munici-
pal de La Tuque, les 3, 4 et 5
janvier prochain. La participa-
tion de seize équipes semble

assurée.
 

 

N
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Cette séquence se passe de commentaires et illustre bien ce qui

s’est déroulé dimanche dernier lors de la partie entre Dolbeau et

La Tuque.Surlaphoto, Yvon Bouchard et Robert Sasseville.
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N veut relancer le ballon sur glace
 

SPORTS 

On a cru que Claude Genest était devenu “cinglé”
““Le jour n’est pas loin,

semble-t-il où près de 7,000
joueurs appartiendront à la Fé-
dération provinciale de ballon
sur glace. Et soyez certains
que les derniers venus ne tar-
deront pas à renier ceux qui les
auront lenus dans l'ignorance et
dans leur ‘“‘fond de cour’ si
longtemps”. Voila la déclara-
tion que faisait il y a quelques
jours un journaliste de Montréal,
qui dans un long article rendait
un hommage particulier a Clau-
de Genest, le père du ballon
balai.

La semaine demière, Clau-
de Genest, président de la Fé-
dération provinciale était de
passage a La Tuque. Dans une
entrevue qu’il nous accordait, il
a tenté de jeter un peu de lu-
mière sur l'histoire fantastique
“de la renaissance du ballon sur
glace. On sait que le hockey est
le sport national des Canadiens.
Personne ne sera surpris de cet-
te affirmation, et dès qu'un jeu-
ne sait faire quelques pas, on
ne tarde pas à lui chausser les
patins. Qui n’a pas reçu ses
premières lames à la fête de la
Noël? Mais on sait également
qu'aujourd'hui, le hockey, si sa
popularité est encore grande,
connait des moments inquié-
tants, alors que la gamme des
activités sportives est da vanta-
ge élaborée. L'auto-neige, le
ski, simplement les balades du
dimanche, les camavals, et que
sais-je encore. De tous ces
sports, l’un d'eux a connu au
cours des trois dermières an-
nées, une remontée pour le
moins inattendue, soit le ballon
sur glace.

Un conte de fée

Quand Claude Genest a par-
lé de relancer le ballon balai
dans la Métropole il y a trois
ans, on l’a qualifié de ‘‘fou**.
J’aventure était hasardeuse et
Genest l’admet aujourd’hui. A-
près s'être vu refuser l’impres-

sion d'un programme, parce
qu'on le croyait tomber sur la
tête, celui qui est aujourd’hui
président de la Fédération du
Québec ne s’est pas découragé
pour autant.

Frappant à plusieurs por-
tes, Genest a réussi à dénicher
quelques mécènes. Îl voyait en-
core plus loin. À cette époque,
il a décidé qu’un jour il se lan-
cerait dans la fabrication d’un
balai nouveau genre. Ses quatre
concurrents fabriquaient il y a
trois ans, trois mille douzaines
de balais par saison. Aujour-
d’hui, Claude Genest peut en
disposer à lui seul près de cing
mille douzaines et la production
ne cesse d'augmenter. On dira
que Genest voyait dans cette
aventure des possibilités finan-
cières. Mais encore fallait-il
que l'affaire fonctionne, et ce
ne fut pas facile.

Aujourd'hui, la Ligue Na-
tionale vient en quelque sorte
garantir le succès de ces trois
HET . 5
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PAR: RAYNALD BRIERE

années d’efforts.

Manque d’organisation

Le ballon balai ‘‘de la rue
d'à côté’* est maintenant révolu.
Dans cette grande offensive,
c’est justement ce qu'il fallait
songer avant tout. Dans diffé-
rentes villes de la province, ce
sport ne comptait que quelques
adeptes, qui jouaient selon des
règlements adaptés aux circons-
tances. Après avoir groupé tous
les modes de règlements possi-
bles, la Fédération publiera
bientôt un volume complet sur
la règlementation du ballon ba-
lai.

En un mot, uniformiser ce
sport, trop longtemps délaissé
parles foules. Secondo, recons-
tituer une organisation viable.
Travaillant d'arrache-pied, Ge-
nesl et sa troupe ont réussi à
canaliser les efforts dans diffe-
rents secteurs de la province,
our finalement aboutir à la Fé-
# . !     

  
Le président de la Fédération de ballon sur glace de la province de
Québec, était de passage à nos bureaux. M. Genest a profité de
l’occasion pour livrer quelques confidences à notre reporter. On re-
connait sur la vignette Fernand Cossette de La Tuque, M. Claude
Genest président, M. Lionel Pellerin, chronométreur en chef de la
Fédération. (Photo Gilles Berthiaume)
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dération, qui groupe un exécutif
et 12 représentants dispersés
dans tous les coins de la Belle
Province. Cette deuxième étape
semble maintenant solidement
ancrée, il faut passer à la troi-
sième phase, celle qui consiste
à tenter de gagner sa place sous
le ciel de la publicité. Et ce
n'est pas facile. On sait que
l’intérêt crée la manchette, et
dans le cas présent, le hockey
s’accapare plus souvent qu’à
son tour des titres importants.
Cette autre étape demande beau-
coup de patience et de travail
bien sûr, caril faut par ricochet
éduquer le public, qui dans l’en-
semble n’est pas au courant tel-
lement de la règlementation du
ballon balai.

On croit qu’actuellement,
lors du demier relevé, plus de
deux milles joueurs sont main-
tenant unis sous la bannière de
la Fédération et l'offensive se
poursuit. D'ici deux ans, au
plus tard, il se pourrait bien que
ce nombre double et il sera pos-
sible de songer a la création de
divers circuits à travers la pro-
Vince.

On dira que le rève est
bien beau, mais que le temps
aura raison des organisateurs.
La guerre d’usure quoi! Mais il
n'est pas facile de traverser la
carapace d'un homme comme
Claude Genest. Son étemel ci-
gare sur le coin des lèvres,il se
prépare à relever encore une fois
le défi. I! voit le jour où le Qué-
bec aura son championnat du
ballon balai, comme cela se pro-
duit dans le domaine du hockey.

Pour cet hiver, quelques tour-
nois, mais surtout l’accent sur
la participation collégiale. Pré-
sentement, il prépare une autre
tournée à travers a province, ou
il tentera de gagner a sa cause
les éducateurs physiques. ‘Il
est fantastique de voir combien
de personnes adoptent ce sport.
Mais trop souvent, il est mal ex-
ploité, a-t-il lance”.

En Mauricie

Claude Genest sait appré-
cier le travail de ses collabora-
teurs. Ainsi, il a rendu un hom-
mage particulier a Fernand Cos-
sette, l’un des précurseurs du
ballon balai dans la Mauricie.
Selon le président de la Fédéra-
tion, c’est justement le tournoi
de l’an passé à La Tuque qui a
ouvert la porte au développement
de cette discipline sportive dans
toute la Mauricie. La Tuque est
devenue en quelque sorte un
château fort et même si le tra-
vail ne manque pas, il reste que
le prochain tournoi provincial
marquera probablement une étape
importante.

Genest a certifié que les
six clubs de la Ligue nationale
seront à La Tuque pour la cir-
constance, et qu’ils donneront
une exhibition le samedi et le
dimanche.

Quand on s’arrête un ins-
tant, il faut se dire que ce n’est
pas une sinécure de se lancer
dans une telle aventure. Il faut
avoir la foi car ‘“l’évangélisa-
tion’’ demande beaucoup de re-

(Suite à la page 29)
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Activités au Club de

Curling
De nouveau nous venons

vous faire part des activités de
votre club. En jugeant par les
bonspiels tenus à date, la par-
ticipation aux bonspiels est ex-
cellente. Nous désirons. remer-
cier tous ceux qui nous ont ap-
porté leur collaboration. Par
contre, certains de nos mem-
bres n’ont pas été vus sur les
glaces cetle saison, Nous espé-
rons compter ceux-ci parmi nous
sous peu. Aidez-nous en parti-
cipant activement.

Nous tenons à remercier MM.
Michael Bone et Albert Parent
qui ont bien voulu apporter leur
collaboration en commanditant
un nouveau tournoi qui est pré-
sentement en cours. Nous sou-
haitons que ce tournoi ‘“Texaco”’
deviendra un toumoi qui sera
répété a chaque saison de cur-
ling.

Voici en quelques mots les
activités futures pour le mois de
décembre.

Décembre au 15: Bonspiel Draw

 

On a cn...
(Suite de la page 28)

noncement. Claude Genest adore
le ballon balai, un peu comme
Maurice Richard aime le hockey.
Il en mange, en rève, ne vil que
pour le jour, où il se présentera
au parlement de Québec avec la
liste de milliers de joueurs, de-
mander un octroi. Il faut dire que
le ballon balai est actuellement
l’une des seules disciplines
sportives qui ne retirent aucune
subvention du ouvernement,
dans le cadre de l’aide aux
sports.

Des problèmes

Mais... il y a toujours un
mais. Ce n’est pas en province
que les dirigeants du ballon ba-
lai rencontrent le plus d’obsta-
cles, mais dans la Métropole.
Pour un gars comme Claude Ge-
nest, il s’agit sans doule de la
pire des déceptions. ‘Tu leur
donnes des règlements et de l’ar-
gent et ils en demandent enco-
re”’ clame-t-il. On sait que tout
ne toume pas rond actuellement
dans la Ligue nationale, même
si Genest a bon espoir que la
situation se case. En ‘confron-
tant les problèmes des régions
différentes, la Fédération du
ballon sur glace a réussi un coup
de maitre. Contrairement à cer-
taines associations, la démocra-
tie a régné en roi et il est à es-
perer que la situation s’améliore.

De toute façon, Claude Ge-
nest el sa troupe abaltent de
l’excellente besogne et le sport
du ballon sur glace connait un
regain de vie. Tout au moins, il
sera uniformisé.

JEAN
RIVARD
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l'urkey”” Mixte - limité à 24

équipes.

Nécembre 16 au 20: Bonspiel
de Noël - Draw - pour Hommes
limité à 16 équipes.

Ces deux tournois vous don-
neront l’occasion de gagner vo-
tre diner de Noël. 32 dindes se-
ront distribuées aux finalistes.

Samedi, le 21 décembre: Le Ti-
rage de Noél (Swindle) - Une op-
portunité de gagner des prix
très utiles pour la période des
Fêtes. Vous pouvez vous procu-
rer des billets pour ce tirage
dès maintenant au club au prix
de $0.50 chacun.

Dimanche, le 22 décembre: Les
Cantiques de Noël) - Une soirée
de plaisir pour vous apporter
l’ambiance des Fêtes, dans une

/
a soumis toutes ces bières à 21 épreuvesrigoureuses. !/ ,

Et avec quel résultat! Pour sa pureté, sa saveur I 3
et sa qualité, ils ont décerné à Dow le grand prix, i;

la remarquable médaille d’or. Dans toute \
l’histoire des concours internationaux, \\

jamais une bière canadienne
n'avait si admirablementréussi!

DOW, la bière médaille d'or, standard de qualité et de bon goût. g

SPORTS
atmosphère appropriée. Un ; goû-
ler sera servi gratuitement.

Mardi, le 31 décembre: [e Bal
du Nouvel An - Cette année, le
Bal sera organisé “en grandeny”
Les décorations apportcront une

atmosphère jamais vue dans ce
club. Un grand merci au Comité
des Dames qui se chargeront
de lu décoration. Pour débuter
la soirée, un cocktail (punch)
sera servi de 8.30 p.m. à 10.00
pm. L’orchestre de danse “Les
Danubes”, un trio Montréalais,
vous promel une soirée agréable.
Un buffet froid comportant un
assortiment varié de viandes
et salades de choix sera servi.
Comme vous pouvez le consta-
ter, le Comité fait des efforts
et des dépenses considérables
pour vous faire plaisir en au-
tant que possible. La robe lon-
gue est de mise pour ce Bal,
mais non obligatoire. Les mem-
bres peuvent inviter un couple
a les accompagner. Le nombre
de billets est limité à 125. Le
coût par couple est de $10.00.
Nous vous suggérons, afin de
ne pas vous causer de désap-
pointement, de vous procurer

standard de
gout ;bon

Pour ce concours, en plus de la bière Dow, PR
on avait réuni en Allemagne 81 bières de toutes ASS

les parties du monde. Un jury indépendant composé /N#;
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Succès du bonspiel “Ayers”
Au Club de Golf & Curling

de La Tuque du 23 au 29 No-
vembre eut lieu la compétition
du ‘“Bonspiel”’ annuel ‘“Ayers”,
avec les résultats suivants:

MAIN EVENT

“GAGNANTS”

Yvon Grondin, Skip; Terry Sul-
livan, 3ème; Louis P. Lemieux,
2ème; Marlene Goodfellow, Lead.

““ASPIRANTS”

Jack Hoag, Skip; Irene Elsli-

 

vos billets dés maintenant; les
réservations par téléphone ne
seront pas acceptées.

Le Comité profite de cette
occasion pour vous souhaiter
d’Heureuses Fêtes et une Bon-
ne Année.

B-M. Braithwaite
Président Section Curling.

 

La médaille d'or.

ger, 3ème; Denis Despins, 2ème:
Rita Dougherty, Lead.

CONSOLATION

Pierre Gilbert. Skip: Hélène. | .
Dion, 3ème; Jimmy Adams. 2ème:
Thérèse Guod, Lead.

Jacques (Coco) Gingras, Skip;
Colette l‘renette, 3ème; Kenny
Gorham, 2ème; Marie Lefevre,
Lead.

 

PENSEZ AUX

PAUVRES

FAITES UN GATEAU

Tel. 523-4575    
ee__

    

Dow remporte en Allemagne 1 médaille d'or
aux Olympiades mondiales 1968 de la biére,

pour l'excellence de la pureté, de la saveur
et de la qualité. Es
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Le sport de la crosse
prend un nouvel essor

Le sport canadien sans dou-
te le plus ancien, qui a failli
tomber en désuétude cette année
faute de crosses, prend mainte-

* nant au contraire une expansion
telle qu’il n’en a encore jamais
conaue non seulement chez-
nous, mais également aux Etats-
Unis et dans plusieurs autres
pays.

Voila ce qui ressort des
renseignements que nous avons
uisés ù la réserve mohawk de

Saint-Régis, en banlieue de
Cornwall, où est située la seule

usine de bâtons de crosse en À-
mérique et probablement au mon-
de. Cette entreprise, dont les
bâtiments rudimentaires avaient
brûlé en juin dernier, tomba a-
lors dans une situation financiè-
re telle qu’il lui était impossi-
ble de reconstruire et de repren-
dre la production.

C’est à ce moment que le

ministère des Affaires indiennes
et du Nord canadien, qui s’ef-
lorce d'aider les Indiens du pays
aoctroya à Chisholm lacrosse
Manufacturing Co. Ltd. un prét
de 833.,650.00 pour remettre l’en-
treprise sur pied. Fait important
à signaler, cette compagnie qui
fabrique plus de 96 p. cent des
bâtons de crosse au monde,
n’emploie que des Indiens. Pro-
priélé conjointe de M. Colin
Chisholm et des frères Frank,
Wallace et Gilbert Roundpoint,
elle occupe actuellement 80
Mohawks el ce nombre passera
à 120 d'ici quelques semaines.

Etant la seule industrie de
la réserve, le Ministère a jugé
de son devoir d’intervenis à la
suite du sinistre afin d’assurer
de nouveau un gagne-pain au
personnel de l’entreprise.

Lors de la cérémonie d’i-
nauguration de l’usine recons-
truite, il y a quelques jours, le
résident Colin Chisholm a sou-
Fane que, sans Paide des auto-
rités gouvernementales, il lui
aurait élé impossible de repren-
dre la fabrication. “Notre perte
s’élevait a £100.000.00”°, a-t-il
fait remarquer, ‘“et nous ne pos-

«

NE SOYE

 

sédions aucune assurance. Nous
voyions donc s’envoler en fu-
mée une entreprise fondée en
19307’.

Reconstruite et de nouveau
en production, l’usine n’en con-
tinue pas moins à utiliser des
méthodes artisanales, employant
ainsi un nombre de personnes
beaucoup plus grand que si l’on
s’était tourné vers l’automation.
En dépit de cela, ta production
atteindra cette année quelque
54,000 bâtons de crosse et l’on
compte la porter à 84,000 unités
l’an prochain.

Les bâtons de crosse, le
jeu tirerait son nom de la simi-
litude du bâton avec la crosse
épiscopale, sont fabriqués de
noyer, le seul bois offrant toutes
les caractéristiques nécessaires
Coupé sous lasupervision des
fabricants, ce bois est taillé et
mis à sécher durant une année
complète. Lorsqu’il est séché,
on le chauffe à la vapeur jus-
qu’à ce qu’il devienne pratique-
ment brûlant; un Indien prend
ensuite ces morceaux de bois
un à un et les replie manuelle-
ment, attachant une broche qui
les relient jusqu’au refroidisse-
ment. Un second employé donne
le deuxième pli au bâton et cela
demande un homme assez cos-
taud, en appuyant dessus avec

la force de son poids.

Quinze minutes plus tard,
le bâton est refroidi et prêt pour
l’écorchage et le polissage, ce
qui est l'affaire d’un autre dé-
partement. Suit le forage des
trous à l’aide de petites foreu-
ses manuelles et le laçage qui
est fait par des femmes dont la
tâche est de tresser le filet de
lanières de cuir.

C’est ainsi que, l’an pro-
chain, seront fabriquées les
7,000 douzaines de bâtons de
crosse qu’utiliseront les quel-
que 25,000 nouveaux partisans
de ce sport que l’on prévoit.

Et n’allez pas vous imagi-
ner que la crosse est demeurée
un sport indien, car l’on affirme
que moins de un pour cent des
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SPORTS 
joueurs actuels tant au Canada
et aux Etats-Unis sont desIn-
diens. La crosse se pratique
aujourd'hui de plus en plus dans
les collèges et les universités:
plus étonnant encore, avons-
nous appris du ministère des Af-
faires indiennes et du Nord ca-
nadien, une commande de batons
est récemment parvenue d’un
groupe d’Esquimauds.

M est donc évident que,
loin de disparaitre comme d’au-
cuns seraient portés à le croire,
ce sport prend énormément d’am-
pleur, particulièrement depuis
la formation de l’Association
nationale canadienne de la cros-
se

Comment ARMAND...
(Suite de la page 25)

 

cer les chiens d’attelage), était

doué d’un authentique génie pour
la mécanique. Quarante ans du-
rant, il s’etait_ingénié à trouver
un moyen de Lriser I’isolement
glacé qui pesait, pendant six
mois de l’année, sur son petit
village de Valcourt, Qué. Le
premier essai qu’il fit en 1923,
à l’âge de 16 ans, sur un trai-
neau brinquebalant muni d’un
moteur de Ford ‘‘modèle T” et:
d’une hélice d’avion qu’il avait
bricolée lui-même, fut rien moins
qu’encourageant.

Bombardier aurait peut-être
oublié son rêve sans le drame
qui le frappa durant l’hiver de
1934. Son fils. Yvon, eut une
crise d’appendicite et mourut
dans le traineau pendant son
transport à l’hôpital, qui n’é-
tait pourtant qu’à 15 milles de
là. Décidé à vaincre l’ennemi
qui lui avait pris son fils, Bom-
bardier mit finalement au point,
en 1936, son premier véhicule
capable de se dénlacer sur la
neige. Ce ‘‘Snowmobile Bombar-
dier”’, semi-chenillé et équipé
de skis, transportait sept passa-
gers dans une cabine formée et
coûtait $7,500.

Burant plus de 20 ans, Bom-

PENSEZ AUX
PAUVRES

FAITES UN GATEAU
Tel. 523-4575

 

   

bardier ne cessa de chercher un
moteur assez petit et assez lé-

ger pour propulser la motoneige
à une ou deux places dont il a-
vait rêvée au début. Il le trouva
finalement en 1958, lors d’un
voyage en Autriche. C’est un
monocylindre à deux temps pe-
sant moins de 30 livres. L'hiver
suivant, il avait déjà produit
250 de ces petits véhicules.

Lorsqu'il mourut en 1964,
note l’article de Sélection, Bom-
bardier avait vendu 7,000 Ski-
Doos. Cette année, la production
dépassera les 100,000 exemplai-
res. Ayant à sa tête les trois
gendres du fondateur, Bombar-
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dier Auto-Neige Ltée, est la
plus grande entreprise industriel-
e jamais édifiée et dirigée par
des Canadiens-français.

Parce qu’ils ont été les
premiers en vente, les Ski-Doos
Bombardier dominent le mar ché.
Une cinquantaine d’autres com-
pagnies en concurrence pour
prendre leur part des $250 mil-
ions de vente de ce secteur.
Les prix des modèles les plus
populdires varient entre $700
et$l, ou plus. Les fabricants
prévoient qu’en 1970 environ
un million de ces véhicules se-
ront en service en Amérique du
Nord. *
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DEPOURVU

A L'APPROCHE DES FETES, VOTRE CENTRE DE MAIN D'OEUVRE

DU CANADA À EN MAIN UN VASTE CHOIX DE PERSONNES

DISPONIBLES QUI SONT INTERESSEES A TRAVAILLER TEM-

PORAIREMENT POUR LA PERIODE DES FETES.

®
SI VOUS VOULEZ VOUS PROCURER LES SERVICES DE CES PER-

SONNES, COMMUNIQUEZ IMMEDIATEMENT AVEC

VOTRE CENTRE DE MAIN D'OEUVRE DU CANADA TEL: 523-2781

Réceptionnistes
Caissieres

 

CES PERSONNES SONT DISPONIBLES

ET POSSEDENT DE L’EXPERIENCE:

Commis vendeuses
Garçons d’épicerie
Aides sur livraisons
Chauffeurs de petit camion
Serveuses de tables °
Aides cuisinières
Préposéesaux vestiaires
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TRAINEAU

‘SNO-SURFER” i

Léger pourfiler surles pentes ! Robuste plastique “Selair”

Du Pont pour de douces glissades... même à 20°

sous zéro ! Poignées de sécurité et tire-traine en

fibre synthétique durable. Profonds patins
moulés. Pleine longueur, 34".

  

  

“BON-AIRE”
.Succion super-puissante!
Ne pèse que 2 lbs. Ca-
rapace en robuste ‘sty-

‘rène. Corde 16-pi, Lor-
* gebec (3%2" x %"). Se

branche dans l'allume-
cigarettes. Attache-bros-
se incluse.  

 

 

ORBITALE
Idéale pour finir le bois, metal ou plos-
tiaue. Sable 4,000 t m. Unlise popier
348" x 9". Commutateur glissont digi-
tal. Valise en robuste plastique. Ne
pèse que 5'« lbs.

 

 

10 transistors.
MODELE PORTATIF “HOLIDAY”
Equipé d'un écouteur individuel. Pile Ÿ volts. Boîte en
cuir véritable. Commutateur combiné avec le volume.
Haut-parleur puissant. Format compact: 5%" x 1%” x   

ASPIRATEUR

RÉG.
1215.95
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LUMIERES
MINIATURES
Un jeu de 10 lumiéres mini-
Giures avec ampoules à
contact permanent. Cou-
leurs assorties. Ampoules
de rechonge incluses.
Choix de corde vert ou
blanc.

1 98

PISTOLET-DEGIVREUR
DE PARE-BRISE

    

  

   

  

 

 

Se branche dans l’allu- SEULEMENT
me<cigarettes. Fond nei-
ge, glace et giboulée
dans les fenêtres. Corde
longue de 10 pi. Pour ©
autos 12-volts. PLUS: REG.
pratique  grattoir en 3.39
plastique.
 

 

JEU de 15 LUMIERES  

DETTE

Le
. RÉG.
@ 5.49

EPARGNEZ 1.05

 

  
   

DyAUR

0 SPECIAL!
FABRICATION “PARCO”
Jeux de fabrication canadienne aux ‘ampoules importees. Ampoules transtucide:
outransparentes aux cobleurs assorties et fils étisnches:: Ampoule brolée n'éteint
pas les’ autres. Se pincont facilement aux branches. Jeu complet avec raccord |  

 
\_

LA VENTE DURE 10 JOURS SEULEMENT

 

i LE 0
“HOLIDAY

p LA > =

@ rec 1395 @ ;
SAPIN ÉCOSSAIS POPULAIRE

99 J Nouveau…..aspect plus naturel! 548
Complet avec support tout métal et

LA * emboûts no-mar en
PAIRE plastique pour proté- REG. 12.98

| ger le plancher. Fa- 99

Protique pour les communications sur les pentes, le le assembler! 9 COMMERC|ALE
les fermes, les chantiers ov dans la forét! Trois ous le mettez en en-
transistors. Parleur/micro. Dimensions: 5%" x 2%" freposage en quel-  FPARGNEZ
x 1%", (Pile 9-volts en sus). EPARGNEZ 3.88, ques minutes et il sert 209

pour longtemps!
aPERS ETENTPS CETTE TE PURTIE CRETE LO PE ERE PTEerIIOTIRTPEPEPRTTER|
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C.E.G. VOUS OFFRE
TOUJOURS PLUS

POUR VOS DOLLARS,
EN QUALITE ET PRIX

neÀ ON | ASSORT. COMPLET DE DINDES CAT. "A"
_ JY | TOUTES PESANTEURS, PRIX TRESPecul|

ar — gu pion: i REMPLISSAGE A TARTE STAFFORD bleuets cerises,
- fraises 19 oz 2/.99 19 or 3  —- OF SHORTENING SNOWFLAKES moule 1 1b 4/99

JEUNE LARD A : FARINE Fives Roses Sacde 1) lbs 19

frais dans ; us M FEVES JAUNES CARRIERE 190z coupees 3/55

one combi ; à : BLE D'INDE Carriere DE CHOIX 1902 3/55

ROTI LARD
; RAISINS Jaffa cello 2 lbs 69

jeune § PECHES ubby's 180: 2/.89
dans le filet I ¢ 3 CAFE Chase & Sandbom sac 1 Ib 15

maigre & CAFE INSTANT Maxwell House 100z 1.5
economique a

2 TOMATES Libby's de choix  280z 2/6
COTELETTE DE LARD % PEANUTS YORK blanches ou brunes 130: 2/79

£ SAUDE AUX FRUITS tbs 255
i FARINE TOUT USAGE PURTY 25s 1.99

bout des cotes ¢
"ORANGES

env. 2 lbs oe douz. 99.

LARD HACHE ORANGES
1 doz.- 99 ¢ Floride

JUTEUSES

£ frais et maigre =
5 delicieuses fourtieres |99.. x
% avec 3 assiettes gratis 3 Ibs}

CRETONS 7“$ CELERI
3 frais à des”

=

Californie ¢
0 du magasin “4
é Ka . maigre 89: ;aSu gr. 24

RE, a | G3» | IANGERINES
Àrte ; ¢ FLORIDE

PAMPLEMOUSSES

TeETTE STE:

PQAP p)SA FLORIDE 6 /59

PR 640 rueCt_— Let)EEE gr. 48

    

  

    

  
  

 

   

    

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 
maigre

ou roti du centre ¢

ROTI DE LARD
dans la longe
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